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PLAte-foRme
tAmthILIyA
les syndicats appelés
à récupérer
leurs identifiants

L’ensembLe des organisations
syndicales agréées sont appelées à se
rapprocher des services du ministère
du Travail, de l’Emploi et de la
Sécurité sociale, aujourd’hui et
demain, pour récupérer les identifiants
d’accès à la plate-forme numérique
Tamthiliya, dédiée à l’appréciation des
éléments de leur représentativité
syndicale. «Dans le cadre de
l’application des dispositions de la loi
n° 23-02 du 25 avril 2023 relative à
l’exercice du droit syndical, et des
dispositions du décret exécutif n° 23-
359 du 17 avril 2023 fixant les
modalités d’appréciation de la
représentativité des organisations
syndicales et le contenu des
indicateurs statistiques relatifs à leurs
adhérents (…), le ministère du Travail,
de l’Emploi et de la Sécurité Sociale
porte à la connaissance de l’ensemble
des organisations syndicales
enregistrées le lancement de la
nouvelle version de la plate-forme
numérique Tamthiliya, dédiée à
l’appréciation des éléments de leur
représentativité syndicale», a précisé
un communiqué du ministère du
Travail publié jeudi dernier. Le
ministère invite les organisations
syndicales à se rapprocher de ses
services, sis à 44, rue Mohamed-
Belouizdad, pour récupérer les
identifiants d’accès à la plate-forme
numérique, à savoir le nom
d’utilisateur et le mot de passe, et ce
les dimanche 28 et lundi 29 janvier
2024. «En cas d’empêchement du
président ou du secrétaire général de
l’organisation syndicale, il peut
déléguer, par écrit, un représentant
pour les récupérer, muni du sceau de
ladite organisation et d’une carte
d’identité nationale», souligne le
ministère du Travail. Il a rappelé aux
organisations syndicales qu’elles sont
tenues d’introduire les informations
relatives à leurs adhérents sur la même
plate-forme à partir du 1er février
2024, précisant qu’elles pourront
accéder à la plate-forme numérique
via le lien tamthiliya.mtess.gov.dz.
Le département du Travail, de
l’Emploi et de la Sécurité sociale
rappelle que les organisations
syndicales «qui ne fournissent pas les
éléments d’appréciation de leur
représentativité dans le délai imparti,
soit trois mois à compter du 1er février
2024, seront considérées comme non
représentatives, et ce conformément
aux dispositions de l’article 160 de la
loi n° 23-02 et des articles 5 et 6 du
décret exécutif n° 23-359
susmentionnés». Il convient de noter
que la plate-forme Tamthiliya permet
aux organisations syndicales agréées
de recevoir les informations
nécessaires pour accéder et déposer
exclusivement des informations
relatives aux éléments d’appréciation
de leur représentativité syndicale, et ce
conformément aux dispositions de
l’arrêté ministériel n°02 du 28
décembre 2021 complétant et
amendant l’arrêté n°09 du 19 mai
1997 relatif à la représentativité des
organisations syndicales.

Lynda L.

Le mInIstRe de l’Education
nationale, Abdelhakim Belabed, a
annoncé de nouvelles augmenta-
tions de salaire au profit des tra-
vailleurs du secteur. Ces der-
nières devront être effectives
après l’entrée en vigueur du nou-
veau régime indemnitaire, objet
d’une révision approfondie
actuellement. Cette annonce a été
faite lors d’une rencontre qui a
regroupé le ministre avec les
représentants de la coalition syn-
dicale, qui comprend neuf syndi-
cats autonomes du secteur, a indi-
qué la coalition syndicale dans
une déclaration conjointe. La ren-
contre, faut-il le souligner, a été
organisée en vue de discuter
autour de trois principaux dos-
siers qui préoccupent les tra-
vailleurs, à savoir le statut parti-
culier, le nouveau régime indem-
nitaire et l’activité syndicale.
Concernant le nouveau statut des
travailleurs des corps spécifiques
du secteur, M. Belabed a fait
savoir qu’il sera rendu public
au début du mois de février

prochain, soit d’ici à une semai-
ne, en attendant le feu vert du
président de la République pour
sa libération. A cet égard, le pre-
mier responsable du secteur a
souligné que le nouveau statut
particulier, qui complète le décret
exécutif 08/315, apporte de nom-
breux gains sociaux pour l’ensei-
gnant qui passera à une autre
catégorie, ainsi qu’une réduction
du volume horaire et la possibili-
té de promotion à des postes
pédagogiques au sein du ministè-
re. Il a indiqué, dans ce sens, que
sa préparation est déjà achevée,
en application des recommanda-
tions et directives du Président,
qui a souligné à plusieurs reprises
la nécessité de réviser les statuts
particuliers du secteur. Concer-
nant le deuxième dossier relatif à
l’évolution du nouveau régime de
rémunération des salariés appar-
tenant au secteur, M. Belabed a
affirmé qu’il a été effectué avec
beaucoup de soin et un suivi per-
sonnel de sa part, estimant que
son approbation constituera un

gain important pour les fonction-
naires et travailleurs de l’éduca-
tion, car il s’agit d’une deuxième
augmentation de salaires qui va
s’ajouter à celle déjà approuvée
par le président de la Répu-
blique. Il faut savoir que le régi-
me indemnitaire concerne toutes
les primes perçues par le fonc-
tionnaire hors salaire de base :
prime de rendement, prime péda-
gogique, prime de documenta-
tion, etc. Quant au travail syndi-
cal et à la question de l’établisse-
ment de canaux de dialogue, la
coalition syndicale a confirmé
que le ministre s’est engagé à
promouvoir la culture du dia-
logue comme une méthode de
concertation et sur laquelle repo-
se le monde du travail aujour-
d’hui car il s’agit d’un outil indis-
pensable.
Pour le ministre, la nécessité
d’instaurer le dialogue avec les
partenaires sociaux découle des
instructions et procédures prises
par le président de la République
en vue de renforcer le front social

et de préserver ses acquis.
M. Belabed a assuré, dans ce
sens, que son bureau restera
ouvert pour écouter les diffé-
rentes préoccupations soulevées
par les syndicats, réitérant son
engagement à les prendre en
considération et à y répondre.
Dans ce même sillage, la coali-
tion syndicale a indiqué que le
ministre s’était engagé à tenir une
série de réunions bilatérales avec
les syndicats actifs du secteur,
selon un calendrier qui sera déter-
miné la semaine prochaine. Il a
ensuite donné des instructions à
l’inspecteur général du ministère
de l’Education nationale sur la
nécessité d’établir des canaux de
dialogue avec les syndicats et
d’œuvrer pour encourager tous
les directeurs de l’éducation à tra-
vers les wilayas du pays à s’ou-
vrir au partenaire social, qui ne
cesse de dénoncer la fermeture
des portes du dialogue et la non-
prise en charge des revendica-
tions soulevées.

Lynda Louifi

révisioN du régime iNdemNitaire de l’éduCatioN NatioNale 

de nouvelles hausses des salaires
attendues

L’Algérie sera représentée par le
ministre des Affaires étrangères et de
la Communauté nationale à l’étranger,

Ahmed Attaf, à cette conférence, dont l’objec-
tif est la relance du Plan Mattei pour établir un
nouveau partenariat entre l’Italie et les États
africains. La communication téléphonique
entre le président Tebboune et Mme Meloni a
également été l’occasion d’aborder le dossier
de l’émigration clandestine. Les deux parties
ont convenu d’une rencontre prochaine et de
l’intensification des rencontres de coordina-
tion au niveau des experts des deux pays dans
tous les domaines. Contacté par le Jeune Indé-
pendant, l’expert économique, Alhaouari
Tigharsi a souligné l’importance du dialogue
constructif engagé entre l’Algérie et l’Italie
permettant de promouvoir la stabilité et le
développement en Afrique, mettant en lumiè-
re la nécessité de la coopération régionale
pour faire face aux défis communs.
Selon M. Tigharsi, la Conférence Italie-
Afrique s’annonce comme un événement clé
dans le paysage géopolitique et économique
mondial. Les discussions qui auront lieu lors
de ce sommet pourraient avoir des répercus-
sions à long terme sur la coopération interna-
tionale et le développement économique du
continent. «Cet évènement pourrait façonner
l’avenir des relations entre l’Italie et
l’Afrique, ainsi que celui de la région dans son
ensemble», a-t-il déclaré, ajoutant qu’une fois
le plan Mattei mis en place, il aura probable-
ment un impact significatif sur les perspec-
tives économiques et énergétiques de
l’Afrique, ainsi que sur les relations entre
l’Europe et le continent africain. M. Tigharsi a
signalé que l’objectif général de ce plan
est double. D’une part, il vise à sécuriser

l’approvisionnement en produits énergétiques
de l’Union européenne, et d’autre part, il
cherche à accélérer le développement des
pays africains afin de freiner les flux migra-
toires vers l’Europe.
Les autorités italiennes présentent le Sommet
Italie-Afrique comme un événement crucial
pour la coopération énergétique entre l’Italie
et le continent africain. Mme Meloni, avait
annoncé en Novembre 2024 un programme de
coopération baptisé le «Plan Mattei pour
l’Afrique» en l’honneur du fondateur du grou-
pe énergétique italien ENI, Enrico Mattei,
visant à établir un programme d’investisse-
ments et de partenariats d’envergure.
S’agissant du dossier de l’émigration clandes-
tine, l’expert a estimé que l’Italie souhaite
aborder cette question d’une manière holis-
tique, en s’attaquant aux racines du problème

par le biais du développement économique et
énergétique en Afrique.
Lors de son discours à l’ONU en septembre
2023, la Première ministre italienne avait pré-
senté ce plan comme une alternative sérieuse
au phénomène de migration de masse.

ReLAtIons bILAtéRALes
en ConstAnte évoLutIon

Les relations économiques entre l’Algérie et
l’Italie ont connu une évolution significative
ces dernières années. L’Algérie est devenue le
premier partenaire commercial de l’Italie en
Afrique et dans la région MENA. Les
échanges commerciaux sont passés de 8 mil-
liards de dollars en 2021, à 16 milliards en
2022. Les exportations algériennes vers l’Ita-
lie, principalement des hydrocarbures, ont
atteint 6,24 milliards de dollars, tandis que les
importations italiennes comprenaient des
machines, des produits pétroliers raffinés, des
produits chimiques et des produits sidérur-
giques. Les investissements dans le domaine
de l’énergie, notamment le gazoduc Trans-
Med, ont renforcé ce partenariat. Les deux
pays ont notamment pu élargir leur collabora-
tion à d’autres secteurs tels que l’industrie
mécanique, avec la mise en place de l’usine
automobile de la marque Fiat en Algérie
entrée en production en décembre 2023. Les
deux pays envisagent de renforcer leur parte-
nariat dans le domaine de l’agriculture, l’en-
seignement supérieur, le tourisme et la cultu-
re. Plus de 200 entreprises italiennes opèrent
en Algérie dans divers secteurs tels que les
grands travaux publics, l’industrie, les équipe-
ments et le machinisme.

Mohamed Mecelti

eNtretieN téléPhoNique tebbouNe - meloNi

la Conférence italie-afrique
au centre des discussions

Le président de la République, Abdelmadjid Tebboune, a reçu un appel téléphonique de la présidente
du Conseil des ministres italien, Giorgia Meloni, au cours duquel ils ont eu des discussions

approfondies sur des questions régionales communes, en particulier la Conférence Italie-Afrique
à Rome, qui se tiendra aujourd’hui et demain à Rome. C’est ce qu’a indiqué avant-hier un communiqué

de la présidence de la République.

Dans le vif du sujet.
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La maladresse de la démarche du
colonel Assimi Goïta et de ses
camarades, qui gargarisent le
peuple malien avec un discours aux

relents souverainistes, et de s’être attaquer
frontalement à l’Algérie. Ce qui fait dire
aux observateurs des relations algéro-
maliennes que Bamako agit en Etat proxy
en faveur de la stratégie de trois pays : le
Maroc, les Emirats arabes unis et l’entité
sioniste.
Le dernier communiqué des autorités
maliennes est un contre-sens absolu. En
voulant accuser l’Algérie d’être derrière la
déstabilisation du pays en accueillant ou
en recevant des groupes et des personnali-
tés maliennes, Bamako désinforme en réa-
lité son opinion publique et l’opinion
internationale. L’Algérie qui s’est impli-
quée depuis 1990 dans la recherche de la
paix chez son voisin du Sud l’a fait en sa
qualité de facilitateur d’un dialogue entre
les autorités maliennes et les groupes
rebelles Touaregs. Et à chaque fois que le
Mali était en difficulté, il a fait appel à
l’Algérie pour tenter de trouver des solu-
tions à un problème endémique de gouver-
nance et d’équilibre territorial entre le
Nord et le Sud.
Déjà en 1992 et en 2006, l’Algérie a été le
principal médiateur entre Bamako et les
rebelles Touaregs, et c’est donc tout à fait
normal et naturel qu’elle s’implique en
tant que chef de file de la médiation inter-
nationale pour aboutir aux Accords d’Al-
ger de 2015, lesquels accords ont été uni-
latéralement dénoncés avec effet immédiat
par les Maliens le 25 janvier dernier.

une feuILLe
de Route ConCeRtée ?

Et la démarche malienne obéit à une
feuille de route très claire. Les change-
ments anticonstitutionnels au Mali, au
Burkina Faso et au Niger ont conduit les
pouvoirs en place à vouloir légitimer leur
existence à travers une rhétorique dont le
narratif principal est la souveraineté natio-
nale. Ce néo-souverainisme s’est répercu-
té dans les faits sur l’adoption d’une nou-
velle constitution au Mali qui n’intègre pas
le Processus d’Alger comme voie de sortie
de crise du pays, la dénonciation de la

coopération avec la France, malgré la jus-
tesse de vue concernant la dénonciation de
la Françafrique, le renvoi de la Minusma,
outil onusien pour accompagner l’applica-
tion sur le terrain des Accords d’Alger, et
enfin la dénonciation ubuesque des dits
Accords doublée d’une accusation gratuite
contre l’Algérie.
En réalité, le Mali et ses partenaires nigé-
rien et burkinabé, qui en septembre 2023
ont formé l’Alliance des Etats du Sahel
(AES), miroitent ces épouvantails pour
engranger un élan de soutien et de sympa-
thie au sein de leurs populations respec-
tives. Ce n’est pas un hasard si Bamako,
Niamey et Ouagadougou crient toutes les
trois au loup en pointant, à chaque fois,
l’ingérence étrangère, pour justifier la
création de l’AES et la prise de positions
néo-souverainistes de cette «union
sacrée». Pis, les trois pays font montre de
piloter des transitions vers le retour à la
légitimité populaire alors que dans les faits
c’est une véritable consolidation autocra-
tique qui s’opère autour de personnages
obscurs sans visions politiques qui se pré-
sentent comme des visionnaires patriotes
de la trempe de feu Thomas Sankara.
Depuis deux ans déjà, le pouvoir à Bama-
ko a commencé à lancer des signaux de
dénonciation des Accords d’Alger en refu-
sant les initiatives de désarmement, tout en
soldant leurs comptes avec les Français et
la Minusma, le tout avec la reprise des
hostilités dans le Nord du Mali pour
reprendre pied dans des villes et des posi-
tions qui sont soit sous le contrôle des
groupes rebelles signataires des Accords
d’Alger, soit sous le contrôle de la Minus-
ma. Pour ce faire, les Maliens ont recouru
au concours de mercenaires étrangers.

GoïtA ou LA fuIte en AvAnt
séCuRItAIRe

Et pour s’assurer d’un minimum d’arme-
ment pour assoir leur stratégie, les mili-
taires au pouvoir au Mali ont réceptionné
le 4 janvier une livraison de drones de Tur-
quie lors d’une cérémonie en présence du
chef de la junte, le colonel Assimi Goïta.
«Les plus hautes autorités du Mali se sont
orientées vers l’acquisition de matériels
majeurs, dont les drones de type Bayraktar

TB2», a-t-il dit dans un discours.
De fabrication turque, les drones Bayrak-
tar TB2 permettent de «surveiller le terri-
toire national, de détecter des cibles sus-
pectes, de les traquer et de les frapper au
besoin avec une précision chirurgicale», a
ajouté Goïta.
C’est cette militarisation de la probléma-
tique malienne qui explique entre autres
les attaques multiples du gouvernement de
Bamako contre l’Algérie. Celle-ci qui a
toujours préconisé les solutions politiques
se voit désormais répondre par le Mali que
seule l’option sécuritaire et militaire
prime, et que le Processus d’Alger n’est
plus d’actualité. Ce qui explique la dénon-
ciation de ce dernier c’est la militarisation
croissante de la question malienne qui
constitue dans le fond une violation des
Accords d’Alger et un véritable casus
belli.

LA boIte de PAndoRe ouveRte

Quid de l’instabilité induite par cette déci-
sion unilatérale et irresponsable de Goïta ?
Le spectre de la reprise de la guerre civile
n’est pas une menace pour la sécurité
nationale algérienne uniquement, elle l’est
aussi et surtout pour celle de l’Europe.
L’épisode des migrants venus de Tunisie il
y a quelques mois est révélateur des
craintes existentielles des Européens face
au triptyque : criminalité, terrorisme,
migration. Bamako, avec son jeu actuel,
est en train de menacer indirectement
l’Union européenne.
Quant à la menace terrorisme que le dis-
cours officiel malien présente comme
vaincue, les faits sur le terrain apportent un
démenti cinglant à ce narratif. 
Conscrit initialement dans le Nord du
pays, ce phénomène est en train de grigno-
ter le centre et le triangle du Liptako-Gour-
ma à cheval entre le Mali, le Niger et le
Burkina Faso.
Pour les analystes, la boite de pandore a
été ouverte sur deux fronts : celui du terro-
risme extrémiste, avec la multiplication
des attentats du JNIM, d’AQMI et de
l’EIGS, et les rapports internationaux en
témoignent, et celui de la rébellion Toua-
regs de l’Azawad qui, ce qui est fort pro-
bable, ne restera pas les bras croisés face à

cette dérive belliciste de Bamako qui les
présente désormais comme des groupes
terroristes. 
Le jeu trouble des autorités de Bamako
risque de lui couter cher, notamment avec
les institutions internationales. En effet,
durant toute la période de transition issue
des Accords d’Alger, l’Onu a injecté pas
moins de 1.2 milliards de dollars par an.
Ce qui va très certainement être revue par
l’instance onusienne.

Les ResPonsAbILItés de LA
CommunAuté InteRnAtIonALe

Autre jeu trouble des Maliens, c’est leurs
assurances sans cesse répétées à l’adresse
de l’Algérie quant à la volonté et la sincé-
rité de leur démarche dans l’application
des Accords d’Alger. Chimères dénoncées
par l’hystérie de Bamako après la visite en
Algérie de plusieurs leaders signataires
des accords de paix et également du prédi-
cateur, l’imam Dicko, reçu par le président
Tebboune. Les Maliens feignent oublier
que l’Algérie a toujours été à équidistance
entre tous les protagonistes du conflit
malien pour peu qu’ils ne soient pas des
groupes terroristes takfiristes. Les parte-
naires maliens reçu en Algérie sont tous
signataires des Accords d’Alger, donc par-
tie prenante de la solution, qui ont été ras-
suré par les Algériens quant à l’avenir des
Accords de paix avant que Bamako ne
fasse volteface et les dénonce.
Que qu’il en soit, le reniement de Goïta
qui indique une conjonction d’intérêts
entre sept pays dans la région du Sahel
notamment le Maroc, les Emirats arabes
unis et l’entité sioniste doit être appréhen-
der sous l’aune des institutions internatio-
nales, elles-mêmes garantes des Accords
de paix. 
L’Onu, l’Union africaine et l’Union euro-
péenne pourront prendre leurs responsabi-
lités pour obliger le Mali à respecter ses
engagements. L’Algérie qui siège au
Conseil de sécurité de l’Onu aura sans
aucun doute son mot à dire, elle qui n’a
jamais monnayé l’intégrité, ni la stabilité
ou la sécurité du Mali et du peuple malien
contrairement à d’autres acteurs troubles
et surtout mauvais conseilleurs.

Mahmoud Benmostefa 

meNaCe daNs la régioN 

Mali nouvelle poudrière du Sahel ?
La dénonciation par Bamako de l’Accord d’Alger est une véritable déclaration de guerre contre sa propre population avec un risque

avéré de la reprise de la guerre civile entre le gouvernement malien et les populations du Nord du pays qui s’estiment lésés
dans les mécanismes de gouvernance sur le plan local et national.

Bamako désinforme
son opinion publique.
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4PAtRImoIne
du fonCIeR
éConomIque
réactivation
de l’opération
d’inventaire à médéa
en PRévIsIon de la mise en œuvre
de la plateforme numérique de
l’investisseur dont la gestion est
confiée à l’Agence algérienne de
promotion de l’investissement
(AAPI), une réunion consacrée à la
réactivation de l’opération
d’inventaire du portefeuille foncier a
eu lieu jeudi au siège de la wilaya.
Présidée par le wali, Djahid Mous, en
présence des services concernés de
l’administration locale, des domaines,
de l’agence foncière et du guichet
unique de l’AAPI, la réunion a permis
de mettre en place les conditions
d’application des dispositions de la loi
n° 23-17  fixant les modalités d’octroi
du foncier économique relevant du
domaine privé de l’Etat destiné à la
réalisation de projets
d’investissement. Constitué des
assiettes de terrains domaniaux, des
actifs résiduels des entreprises
publiques dissoutes, des actifs
excédentaires des entreprises
publiques économiques ainsi que des
terrains relevant des zones
industrielles et des zones d’activités,
le foncier économique disponible a
permis la création de mini-zones
d’activités. 
En effet, des mini-zones d’activités
ont été créées pour accueillir des
projets d’investissement et booster le
développement dans la zone des
Hauts-Plateaux, notamment à Aïn
Boucif par l’affectation d’une
superficie de 2,03 ha comptant 25 lots
de 500 m2 chacun, à Ksar El
Boukhari (Adjlana) d’une superficie
globale de 1,47 ha répartie en 25 lots.
Accordant un grand intérêt pour
l’investissement pour ses retombées
sur le développement économique, la
wilaya organise des réunions
périodiques avec les porteurs de
projets qui sont invités à exposer les
blocages auxquels ils sont confrontés
pour la concrétisation de leurs projets.
Et qu’à ce titre, différentes réunions
ont permis d’étudier le traitement des
problèmes avec la diligence requise et
de lever toutes les contraintes
bureaucratiques ou autres ayant pu
être rencontrées par les promoteurs et
empêché la réalisation de leur
investissement. 
Rappelons que la nouvelle loi sus-
citée fixe les modalités d’octroi du
foncier économique relevant du
domaine privé de l’Etat destiné à la
réalisation de projets d’investissement
prévoit d’importantes facilitations
pour l’accès au foncier économique
permettant d’assurer «un suivi et un
accompagnement des investisseurs
qui bénéficieront d’un cadre plus
incitatif».

Nabil B.

une JouRnée d’information- sensibilisa-
tion a été organisée à Constantine par le
Crédit Populaire d’Algérie, en présence du
wali Abdelkhalek Sayouda, du président de
l’APW, du directeur général du CPA, du
directeur de la Bourse d’Alger, de cadres
de la banque, de députés et d’opérateurs
économiques de la région. 
Ce rendez-vous s’inscrit dans le cadre de la
prochaine entrée en bourse de l’institution
bancaire et surtout le lancement à partir du
30 janvier de l’opération de mise en vente
des actions du crédit, soit 22 millions

d’actions, dans une première phase, au prix
de 2.300 DA par action , susceptible d’être
augmentée au maximum à 60 millions
d’actions, soit la limite des 30% du capital
social, comme expliqué par le premier res-
ponsable de l’établissement financier, M.
Ali Kadri. 
L’opération de vente devra s’étaler du 30
janvier jusqu’au 28 février 2024. La priva-
tisation du Crédit Populaire Algérien et par
ricochet son entrée en bourse, décidée par
le président de la République dans l’objec-
tif de réformer le système bancaire et le

marché financier, en ouvrant les capitaux
des banques CPA et BDL, vise entre autres
à diversifier l’actionnariat de la banque en
associant le secteur privé dans sa gouver-
nance, mais aussi à permettre à la banque
d’engranger d’autres sources de finance-
ment. Selon un cadre de la banque, cet évé-
nement constitue une étape cruciale dans
l’histoire du marché financier algérien,
dans la mesure où le CPA sera la première
institution financière à être cotée sur la
place boursière d’Alger. Ce qui constituera
aussi une opportunité pour les souscrip-
teurs, hommes d’affaires et entreprises, de
fructifier leur argent de manière durable.
Pour rappel, la souscription pour l’achat
d’actions est ouverte à toute personne phy-
sique avec un minimum de 10 actions, de
nationalité algérienne ou morale de droit
algérien avec un minimum de 500 actions.
Les souscripteurs devront procéder à une
pré-inscription en ligne sur le site web de la
banque, www.cpa-bank.dz, avant leur pré-
sentation à l’agence sélectionnée pour la
finalisation de leur achat, et cela sur ren-
dez-vous.
Les souscripteurs pourront, outre leur par-
ticipation à la croissance de la banque et à
la diversification de son portefeuille d’in-
vestissement, bénéficier de rendements
financiers à travers des dividendes et plus-
values.

Amine B.

jourNée d’iNformatioN-seNsibilisatioN

l’ouverture du capital du Cpa
expliquée à Constantine

Le mARChé mondial du gaz
devrait connaître une forte
croissance en 2024 comparé à
2023, soutenue par des
prévisions de températures
plus froides, a indiqué le
dernier rapport trimestriel de
l’Agence internationale de
l’énergie (AIE).
Selon ce même rapport, la
demande mondiale de gaz
devrait augmenter de l’ordre
de 2,5% soit de 100 milliards
de m3 en 2024, une croissance

plus soutenue qu’en 2023
(+0,5%), a précisé l’agence.
L’AIE a souligné, également,
que «les températures
hivernales plus froides
attendues en 2024, comparées
aux températures
exceptionnellement douces
enregistrées en 2023,
devraient entraîner une
augmentation de la demande
de chauffage dans les secteurs
résidentiel et commercial».
Comparé à l’année 2022 ou

les prix du gaz ont atteint des
sommets, ces derniers ont
depuis «baissé en 2023, ce qui
soutient également la reprise
de la demande de gaz», a
ajouté l’AIE.
Selon le directeur des marchés
et de la sécurité énergétique à
l’AIE Keisuke Sadamori, cité
dans le communiqué, «la
vitesse à laquelle cette
nouvelle demande pourra être
satisfaite sera déterminante,
d’autant plus que l’offre est

limitée et que de nouvelles
capacités substantielles de
GNL ne seront mises en
service qu’après 2024».
L’AIE estime que «des retards
dans la construction de
nouvelles usines de
liquéfaction et les problèmes
liés à la disponibilité du gaz
d’alimentation dans les projets
existants pourraient ne pas
faire croître l’offre avant
2025».

Meriem D.

demaNde moNdiale de gaz

une croissance de 2,5% en 2024

L’enthousiasme des cher-
cheurs d’emploi pour
cette opportunité de

rencontrer des employeurs et
d’explorer plus de 2 500 oppor-
tunités professionnelles dans
divers secteurs et niveaux d’ex-
périence a été manifeste.
«Nous sommes ravis de l’en-
thousiasme que vous avez tous
manifesté pour notre événe-
ment.
Cependant, nous regrettons de
vous informer que la capacité
maximale de notre Salon a été
atteinte et, malheureusement,
nous ne pouvons plus accueillir
de participants supplémen-
taires», ont déclaré les organi-
sateurs.
Des centaines de jeunes, qu’ils
soient diplômés, universitaires,
ou startupeurs, venus de toutes
les wilayas du pays, se sont
déplacés, cherchant des oppor-
tunités de travail ou de nou-
veaux projets de partenariat. A
leur arrivée, ils ont été dirigés
vers les entreprises ciblées en
fonction de leur spécialité,
recevant des informations sur
les nouvelles opportunités et
offres d’emploi.
Après des entretiens ou des
évaluations avec des représen-
tants d’entreprises, les deman-
deurs d’emploi ont déposé des
CV en format papier sur place
ou les ont envoyés à l’aide d’un
code QR de l’entreprise ciblée.

Les profils correspondant aux
exigences de l’entreprise
devraient recevoir une réponse
dans les prochains jours.
L’objectif principal d’Emploi-
tic Connect reste la promotion
de l’emploi, des talents et des
entreprises en Algérie, en cette
période de relance économique
où les entreprises ressentent le
besoin de renforcer leurs
équipes pour concrétiser leurs
projets, a souligné la même
source dans un autre communi-
qué.
Cet événement vise à attirer
plus de 20 000 chercheurs
d’emploi, qu’ils soient jeunes
diplômés ou expérimentés.
Les entreprises, y compris des

start-up et des entités inno-
vantes, seront présentes pour
rencontrer des talents potentiels
et stimuler leur productivité.
Emploitic met en avant son
engagement en faveur de l’in-
clusion en adaptant l’accès au
Salon aux personnes en situa-
tion de handicap. «Cette initia-
tive vise à accroître leurs
chances de saisir les meilleures
opportunités d’emploi et à
favoriser un environnement
professionnel plus inclusif», a
expliqué la même source.
Au cours des deux jours du
Salon, Emploitic Connect pro-
posera non seulement une
plate-forme de recrutement
mais aussi un programme

dynamique comprenant des
conférences et des ateliers. Ces
événements ont pour objectif
d’accompagner les chercheurs
d’emploi, tout en mettant en
lumière les différents acteurs et
organismes du marché de l’em-
ploi.
Tarik Metnani, directeur géné-
ral d’Emploitic, a souligné
l’importance de cet événement
dans le même communiqué :
«Nous sommes fiers d’organi-
ser la 11e édition d’Emploitic
Connect, un événement essen-
tiel pour les chercheurs d’em-
ploi à la recherche de nouvelles
opportunités professionnelles,
tout comme pour les entre-
prises désireuses de mettre en
valeur leur expertise et de
recruter les futurs talents».
Placé sous l’égide du ministère
de l’Economie de la connais-
sance, des Start-up et des
Microentreprises, l’accès au
Salon est entièrement gratuit
pour les chercheurs d’emploi
sur inscription
(connect.emploitic.com) ou
(connect.emploitic.com).
Pour rappel, la précédente édi-
tion du Salon a reçu, dès la pre-
mière journée, plus de 20 000
demandeurs d’emploi en quête
d’opportunités avec 2 000
offres d’emploi proposées par
plus de 100 entreprises partici-
pant à cette manifestation.

Meriem Djouder

CouP d’eNvoi du 11e saloN emPloitiC CoNNeCt

affluenCe reCord
La 11e édition du Salon de l’emploi Emploitic Connect a débuté, hier, à la Coupole d’Alger. L’événement,
visant à attirer plus de 20 000 chercheurs d’emploi, a connu une affluence exceptionnelle, atteignant

la capacité maximale du Salon, selon les organisateurs.

Enthousiasme
des chercheurs d’emploi.
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5 dIsPonIbILIté
de L’AntICoAGuLAnt
ACenoCoumARoL
le ministère
de la Production
pharmaceutique
rassure
Le mInIstèRe de l’Industrie et de
la Production pharmaceutique a
rassuré, hier, dans un communiqué,
quant à la disponibilité continue du
médicament anticoagulant
«acenocoumarol 4mg», prescrit
notamment pour certains malades
atteints d’affections cardiologiques.
A ce sujet, les services du ministère
attirent l’attention sur l’existence de
plus de 150 000 boîtes sur le marché
national dont 110 000 en stock et
40 000 boîtes livrées la semaine
passée, est-il précisé dans le
communiqué. Tout en rappelant que
«l’origine de la tension sur ce produit
est due à des facteurs exogènes de
non accessibilité du produit Princeps
Sintrom à l’importation, le ministère
a affirmé avoir pris «l’ensemble des
mesures nécessaires pour
s’approvisionner du produit
générique importé Novarol depuis
une source différente». En outre, le
ministère assure avoir continué «le
travail en coordination avec les
établissements pharmaceutiques afin
de varier les sources
d’approvisionnement à l’importation
et pour localiser la production de ce
médicament essentiel. Le ministère
précise que le Novarol est en cours
de passage à la fabrication locale, dès
le mois de février prochain. Et ce
après la finalisation des contrôles
nécessaires et l’obtention de la
décision d’enregistrement par
l’Agence nationale des produits
pharmaceutiques. 
Par ailleurs, le ministère de
l’Industrie pharmaceutique a affirmé
continuer sa démarche inclusive et
participative qu’il adopte avec toutes
les parties prenantes de la chaîne
pharmaceutique, fabricants,
distributeurs, médecins et
pharmaciens d’officines à travers
l’observatoire de veille. Ainsi que la
lutte contre toutes les pratiques
commerciales illégales de
spéculation et de vente concomitante
afin de préserver la santé des
citoyens.

S. B.

Le wALI de Béjaïa, Kamel Eddine Kar-
bouche, a réuni son exécutif à l’effet
d’aborder de nombreux dossiers, à leur
tête les mesures prises en prévision du
mois de ramadhan prochain. C’est ainsi
que le directeur de l’administration locale
(DAL) a fait part des listes relatives aux
bénéficiaires des aides financières accor-
dées aux démunis à l’occasion du mois de
jeûne, qui toucheront les nécessiteux de
toutes les communes de la wilaya.
A ce propos, la direction de l’action socia-
le (DAS) de la wilaya de Béjaïa a recensé
45 461 familles nécessiteuses, soit 3 000
familles de moins comparativement à l’an
dernier. Ces familles devraient recevoir
leurs aides avant le début du mois de
ramadhan. Elles devraient percevoir une
aide financière de 10 000 DA chacune, qui
seront versées sur leurs comptes durant le
mois de février.
M. Karbouche a également insisté auprès
du directeur du commerce et de la promo-
tion des exportations, lors de cette réunion
qui s’est tenue jeudi dernier, sur la rigueur
dans les préparatifs nécessaires et la mise

en place des conditions adéquates pour
permettre aux habitants de la wilaya de
Béjaïa de passer tranquillement le mois de
ramadhan, et ce à travers la mise en place
de mécanismes et de mesures à même de
garantir l’approvisionnement régulier et en
quantités suffisantes des marchés en pro-
duits de première nécessité, en viandes, et
éviter ainsi la spéculation et la pénurie.
Ces mesures portent aussi sur l’ouverture,
durant le mois de jeûne, de 64 marchés de
proximité et de solidarité à travers toutes
les communes de la wilaya de Béjaïa afin
de permettre au consommateur de s’appro-
visionner en produits de large consomma-
tion dans le calme et sans aucune pression.
Ces marchés de solidarité seront régulière-
ment alimentés en tous genres de produits
de consommation courante et en viande. Il
sera écoulé dans ces espaces des produits
alimentaires comme les fruits et légumes,
les viandes, les céréales, la semoule, la
farine, l’huile de table, le sucre, les bois-
sons et tous autres produits alimentaires.
Un programme spécial et régulier est mis
en place afin de ravitailler la wilaya en

produits. Justement, le quota de la wilaya
en produits alimentaires a été augmenté.
Même la viande rouge sera disponible
avec des prix imbattables, soit 1 200 DA le
kilo. 
A ce propos, deux importateurs de viande
rouge ont même été autorisés par la DCP
d’importer progressivement une quantité
de 1 200 tonnes de viande au profit de la
wilaya. Et pour lutter contre la spécula-
tion, dont l’affichage des prix et la fraude
en générale, la DCP a créé des brigades de
contrôle et de répression des fraudes afin
de protéger le consommateur de toute
forme de manipulation et garantir le res-
pect des conditions d’hygiène et de qualité
des produits.
Ces équipes de contrôle devraient interve-
nir, quotidiennement, dans les marchés, les
surfaces commerciales et les commerces
de détail et de gros. Une foire commercia-
le sera également organisée en coordina-
tion avec la Chambre de commerce et d’ar-
tisanat Soummam (CAM) ou seront écou-
lés toutes sortes de produits alimentaires, y
compris les produits de l’artisanat.

S’agissant des usines et des grossistes, ils
seront interdits de décréter, durant le mois
de ramadhan, tout arrêt technique afin de
permettre la continuité dans la fabrication
des produits demandés par le consomma-
teur. Outre la préparation des opérations de
solidarité et des mesures liées à ce mois
sacré, il a également été abordé, lors de ce
conseil de wilaya, le suivi des projets en
cours de concrétisation aux quatre coins de
la wilaya et ceux inscrits, ainsi que la
nécessité de conjuguer les efforts afin de
les mener à terme.
Les dossiers de la rentrée scolaire
2024/2025, les plans de développement
sectoriels (PSD) et communaux (PCD), la
situation des locaux commerciaux et à
usage professionnel destinés aux jeunes, la
préparation de la campagne de lutte contre
les incendies de forêt et l’adoption du plan
qui sera mis en œuvre en 2024 ont fait
l’objet de discussions. A ce propos, une
cellule opérationnelle a été mise en place
par le wali à l’effet de lutter contre les feux
de forêt durant l’année en cours. 

N. Bensalem  

béjaïa

les préparatifs du ramadhan vont bon train

Le lancement, dès le mois prochain, de
la production locale du Sintrom
marque une avancée significative,

offrant «une solution durable à un problè-
me récurrent», a déclaré le président du
Snapo. Il a ajouté que cela contribuera ainsi
à répondre à la demande de cet anticoagu-
lant, en constante augmentation. Il s’agit
également de pallier les tensions récur-
rentes quant à la disponibilité du Novarol,
le générique du Sintrom en Algérie.
Le Dr Merghemi a expliqué que la récep-
tion du Novarol a connu de fortes tensions,
surtout au cours de l’été dernier, suite au
changement d’attribution de marché.
Actuellement, un seul importateur assure
l’approvisionnement, mais cela s’avère
insuffisant pour répondre à la demande
nationale, évaluée à environ 1,2 million de
boîtes par an, selon le Dr Merghemi.
Toutefois, il a tenu à rassurer que même si
certaines perturbations dans la disponibili-
té de l’anticoagulant sont constatées, elles
sont temporaires et rapidement prises en
charge. Il a assuré à ce sujet qu’actuelle-
ment, 60 000 à 80 000 boîtes de Novarol
italien sont injectées mensuellement par
l’importateur. Cette moyenne a été calculée
afin d’éviter une rupture totale d’approvi-
sionnement mais aussi pour ne pas donner
l’occasion aux distributeurs de faire de
la rétention de stock et des ventes conco-
mitantes. Il a toutefois tenu à rassurer que
le stock de garantie de cet importateur est
de 200 000 à 250 000 boîtes par mois.
En outre, il a appelé les malades auxquels
ce médicament est prescrit à une utilisation
rationnelle et modérée, et à ne pas le stoc-
ker afin de ne pas contribuer à accentuer les
tensions sur sa disponibilité et, par consé-
quent, priver d’autres malades d’avoir
accès à ce traitement. Toutefois, cette quan-
tité «est loin de satisfaire la demande» et
des mesures supplémentaires seront mises
en œuvre pour éviter toute rupture totale
d’approvisionnement et assurer la disponi-
bilité du médicament sur tout le territoire

national. En plus du lancement de la pro-
duction locale du générique du Sintrom au
mois de février prochain, le président du
Snapo a affirmé qu’un autre importateur se
prépare à fournir le marché algérien avec
un générique du Sintrom en provenance de
l’Inde suite à l’enregistrement de ce nou-
veau produit. 
Ainsi, dans trois mois maximum, ce médi-
cament, très demandé, sera assuré en quan-
tité suffisantes. Le président du Snapo a
affirmé que le Novarol est aussi efficace
que le Sintrom.
Le Dr Merghemi a tenu à souligner que
malgré les nombreux défis auxquels sont
confrontés les opérateurs pharmaceutiques,
l’Algérie observe une stabilité générale
dans la disponibilité des autres médica-
ments par rapport aux années précédentes.
Il a également mis en exergue le rôle
important de la tutelle dans la mise en
œuvre des mesures d’urgence en cas de
perturbation de l’approvisionnement de
produits pharmaceutiques.
Il convient de noter que l’anti-vitamine K,
l’acénocoumarol, plus connu en Algérie

sous le nom de Sintrom, est un fluidifiant
sanguin très demandé sur le marché inter-
national. Il facilite la circulation du sang,
évite la coagulation et la formation de
caillots sanguins. Cet anticoagulant est
prescrit aux malades ayant subi des opéra-
tions du cœur ainsi que pour le traitement
des maladies vasculaires.
Pour rappel, au mois de juillet dernier, suite
à la rupture du contrat d’importation du
Sintrom d’Espagne, l’Algérie a eu recours
en urgence à un autre laboratoire italien
afin de répondre aux besoins des malades.
Suite à l’intervention du ministère de l’In-
dustrie et de la Production pharmaceutique,
les premiers lots importés ont été achemi-
nés par voie aérienne et des dispositions
ont été prises pour accélérer le dédouane-
ment de ce produit.
Les médicaments ont été directement ache-
minés vers une centaine de distributeurs
afin de les mettre à la disposition des offi-
cines, à travers l’ensemble des wilayas du
pays, pour répondre au besoin urgent des
malades.

Sihem Bounabi 

géNérique de l’aNtiCoagulaNt siNtrom

la production locale dès
la mi-février

L’Algérie lancera à partir du 15 février prochain la production d’un générique de l’anticoagulant
Sintrom. C’est ce qu’a affirmé hier au Jeune Indépendant le Dr Karim Merghemi, président du Syndicat

national des pharmaciens d’officine (Snapo).  

Une avancée
significative.
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Sonatrach  dispose de cinq (05) raf-
fineries de pétrole brut, d’une capa-
cité de traitement de 25 millions

tonnes par an et d’une raffinerie de
condensat d’une capacité de traitement de
05 millions tonnes par an. le plan de Sona-
trach pour 2025 visant à augmenter la pro-
duction à 500.000 tonnes C’est dans ce
cadre afin de couvrir la consommation
locale et exporter  que s’inscrit l’instruc-
tion du président de la république en
conseil des ministres en date du 07 janvier
2024 du projet  de la raffinerie de Hassi
Messaoud car la  consommation de carbu-
rant selon le Ministère de l’Energie  s’est
élevée à près de 17,7 millions de tonnes en
2022, soit une hausse de 3% par rapport à
l’année 2021
1.-Rappelons que  le projet de la  raffinerie
de Hassi Messaoud  a été à l’ordre du jour
de plusieurs   Conseil des ministres,  où
le   10 décembre 2023, le président de la
république avait instruit  le gouverne-
ment  afin « de relancer la raffinerie de
Hassi Messaoud dans les plus brefs délais
». Pour rappel, en janvier 2020, le groupe
Sonatrach avait signé  un contrat   avec un
groupement composé de Tecnicas Reuni-
das (Espagne) et Samsung Engineering
(Corée du Sud) pour la réalisation d’une
raffinerie de pétrole au niveau de Haoud El
Hamra à Hassi Messaoud. Ce contrat, d’un
montant de 440 milliards de DA (quelque
3,3 milliards de dollars  au cours  de 137
dinars un dollar ), portait sur la réalisation
d’une raffinerie de pétrole brut à conver-
sion profonde d’une capacité de 5 millions
de tonnes/an. Le projet devait être exécuté
en EPC dans un délai de 52 mois et
la  livraison du projet était  prévue en mars
2024, avec deux ans de garantie, soit mars
2026 pour la réception finale .Cela
devait   permettre à l’Algérie de renforcer
sa production nationale de carburants et
lubrifiants et dégager des volumes éven-
tuels pour l’export.  Plus précisément,
selon les données de Sonatrach, la raffine-
rie aura spécifiquement vocation à produi-
re sept produits à la norme Euro 5:  propa-
ne  (127 000 tonnes par an), butane  (180
000 tonnes/an), essence NO 95  (352 000
tonnes/an),  essence NO 91 (1 373 000
tonnes/an), kérosène  (228 000
tonnes/an), gasoil  (2 659 000 tonnes/an) et
bitume   (134 000 tonnes/an).  Environ  en
2022,  52% des produits issus des raffine-
ries sont destinés pour couvrir les besoins
du marché national, notamment en GPL,
Essence, Gasoil et Lubrifiants, le  reste de
la production des raffineries est destiné à
l’export comme le Naphta, le Fuel-oil et
les Aromatiques.
2.-La consommation nationale de carbu-
rant s’est élevée à près de 17,7 millions de
tonnes en 2022, soit une hausse de 3% par
rapport à l’année 2021, devant atteindre
les 41 millions de tonnes en 2050, avec
une hausse de 3 millions de tonnes par

an. La consommation de diesel a atteint
10,1 millions de tonnes en 2022, soit une
hausse de 4% par rapport à 2021 alors que
la  production de diesel est de 9 millions de
tonnes par an, la production devant être
portée à 12,5 millions de tonnes à l’hori-
zon 2030. Avec l’entrée en production du
projet de transformation du fioul en diesel
à Skikda en 2028, la production  devrait
être  de près de 4 millions de tonnes. Pour
ce qui est de l’essence,  la consommation a
baissé de 2,26% à 3,3 millions de tonnes
en 2022, contre 3,4 millions de tonnes en
2021  du fait de l’accroissement de la
consommation du GPLc qui devrait
atteindre 6,8 millions de tonnes d’ici
2050,  la capacité de production de ce car-
burant étant estimée en 2022  à 4 millions
de tonnes par an, la consommation du
GPLc,, selon  le président de l’ARH étant
de  1,5 million de tonnes en 2022, contre
1,2 millions de tonnes en 2021,  S’agissant
de la consommation du kérosène, elle a
atteint 468.000 tonnes en 2022 contre
297.000 tonnes en 2021, soit une hausse
de 58%, la consommation du carburant
marin étant de 219.000 tonnes l’année der-
nière. La   consommation du butane et du
propane a été de  1,34 million de tonnes en
2022 et la  consommation du bitume
619.000 tonnes en 2022, en baisse de 20%.
Dans ce cadre , Sonatrach dans le cadre du
Mix énergétique  doit axer sa politique sur
la diminution des gaz torchés , la réduction

de l’empreinte carbone,  être un acteur
efficace au sein de la chaîne de valeur des
énergies renouvelables, ainsi que de l’hy-
drogène vert , en précisant que des contrats
ont eu lieu avec   le partenaire ENI, afin de
mener des projets pilotes pour l’hydrogène
vert et les biocarburants, ainsi que la
Signature d’un MoU avec la société alle-
mande VNG AG pour la réalisation des
projets d’hydrogène vert et d’ammoniac.
3.-Une très forte baisse  des carburants   ne
couvrent pas parfois  les coûts  ( exemple
Sonelgaz pour l’électricité) d’où la néces-
sité de revoir la marge commerciale (
étude réalisée sous la direction du profes-
seur Abderrahmane Mebtoul assisté des
cadres de Sonatrach et du bureau d’études
américain  Ernst & Young  8 volume 890
pages, MEM Alger, pour une nouvelle
politique des carburants, dossier  présenté
d dossier aux députés  APN ).  Cette poli-
tique des carburants  implique donc  à
l’avenir tant aux opérateurs économiques,
aux institutions de l’Etat central et local
et  aux citoyens de rationaliser leur
consommation, en vue d’économiser et
d’exporter ce carburant vers les marchés
extérieurs  pour générer des devises qui
profitent à l’économie nationale.  D’une
manière générale ,les effets des coûts bas
des carburants se manifestent dans de
nombreux domaines de l’économie mon-
diale, de l’autonomisation des entreprises
et des consommateurs à l’influence sur le

marché. Selon la plateforme GlobalPetrol-
Prices.com, une interface qui suit les prix
du carburant dans le monde entier, le prix
moyen de l’essence dans le monde est de
1,30 dollar américain par litre. De nom-
breuses industries, de l’agriculture à la
fabrication, dépendent des intrants énergé-
tiques, donc    impact sur les coûts de pro-
duction, mais également sur le pouvoir
d’achat  des ménages . À titre informatif,
les 10 pays africains avec le prix du litre de
carburant le plus bas début jan-
vier  2024  sont :Libye : 0,031 dollar ;
Algérie : 0,342 dollar; Angola : 0,362 dol-
lar; Égypte : 0,403 dollar; Soudan : 0,700
dollar; Nigeria : 0,722 dollar;  Tunisie :
0,824 dollar;  Gabon : 1,002 dollar: Libé-
ria : 1,021 dollar;  Ghana : 1,033 dol-
lar. Mais attention aux utopies, les prix de
biens de consommation ou des carburants
ne peuvent être alignés  sur ceux par
exemple du marché européen, le revenu
moyen de l’Algérien étant d’ ‘environ 20%
de celui e l’européen quitte à provoquer de
vives tensions sociales,  d’où l’importance
d’une politique ciblée fonction de la poli-
tique salariale  et du modèle de consom-
mation  des différentes couches sociales,
renvoyant à des études fines  sur  l’impor-
tance de  la  sphère informelle, plus de
6200 milliards de dinars de masse moné-
taire en circulation (données 2022
APS)  qui permet des revenus consolidés
cachés.   ademmebtoul@gmail.com
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la turquie ratifie l’adhésion de la Suède 
Après des mois de tractations, le gouvernement américain a donné son feu vert à la vente d’avions de chasse F-16 à la Turquie, pour un
montant de 23 milliards de dollars, dans la foulée de la ratification par Ankara de l’adhésion de la Suède à l’OTAN. Un bras de fer qui en

dit long sur les rapports au sein de l’alliance Atlantique. 

C’est fait : Washington a validé
l’acquisition par la Turquie de
40 nouveaux F-16 et par la

Grèce de 40 F-35 pour un montant de 8
milliards de dollars, a fait savoir le dépar-
tement d’Etat ce 26 janvier. Ce dernier a
formellement notifié, comme l’exige la loi
américaine, le Congrès de cette double
vente en fin de journée. Les Etats-Unis ont
attendu pour ce faire que les instruments
de ratification par la Turquie de l’adhésion
suédoise à l’OTAN soient physiquement
déposés à Washington, a précisé un res-
ponsable américain s’exprimant sous cou-
vert d’anonymat, témoignant du caractère
ultra-sensible des négociations qui ont pré-
valu à cet accord. En tant que dépositaires
du Traité de l’Atlantique nord, tous les ins-
truments de ratification doivent être dépo-
sés dans la capitale fédérale, qui accueille-
ra en juillet un sommet pour les 75 ans de
l’Alliance atlantique. La loi américaine
exige par ailleurs que le Congrès soit noti-
fié de toute vente d’armement américain à
un gouvernement étranger. L’affaire des F-
16 pour la Turquie, qui en a besoin pour
moderniser sa force aérienne, est l’histoire
d’une longue saga qui a émaillé les discus-
sions entre les Etats-Unis et la Turquie
dans le sillage de la candidature suédoise à
l’Alliance atlantique. Le Parlement turc a
approuvé le 23 janvier l’adhésion de
Stockholm, mettant fin à 20 mois de trac-
tations qui ont testé la patience des alliés
occidentaux d’Ankara, désireux de faire
front uni face à Moscou dans le contexte
de l’invasion de l’Ukraine. Le président
turc Recep Tayyip Erdogan a mené un bras
de fer exigeant d’abord de la Suède une
série de réformes et posant ensuite comme
condition cette vente simultanée d’avions
F-16 américains. Pour satisfaire les exi-
gences d’Ankara, la Suède a réformé sa
Constitution et adopté une nouvelle loi
antiterroriste, la Turquie accusant la Suède
de mansuétude envers des militants kurdes
réfugiés sur son sol, considérés pour cer-
tains comme terroristes par Ankara. La
Suède avait annoncé en mai 2022, à la
suite du conflit ukrainien, sa candidature à
l’OTAN, en même temps que la Finlande,
devenue en avril le 31e membre de l’orga-
nisation. Intense séquence Si le gouverne-

ment américain a toujours été favorable à
la vente de F-16 à la Turquie, des élus au
Congrès notamment démocrates s’y
étaient opposés et bloquaient le dossier
accusant la Turquie de violation des droits
de l’homme et des tensions avec la Grèce.
Et ils avaient directement liés ce contrat à
la ratification turque. De ce fait, l’adminis-
tration Biden s’était retenue jusqu’à ce
vendredi d’en notifier le Congrès. L’in-
fluent président démocrate de la commis-
sion des Affaires étrangères du Sénat, Ben
Cardin, a fait part, dans un communiqué
diffusé ce 26 janvier au soir, de son accord
pour la vente, soulignant n’avoir «pas pris
cette décision à la légère». Le Congrès a le
pouvoir de la bloquer en votant une résolu-
tion conjointe mais personne ne s’y attend,

la condition de la ratification de l’adhésion
suédoise étant à présent levée. Le secrétai-
re d’Etat américain Antony Blinken a
mené une intense séquence diplomatique
entre Athènes et Ankara pour obtenir cet
accord, allant jusqu’à répéter par trois fois
au président turc lors d’un déplacement à
Ankara juste après le séisme en février
2023, qu’il n’y aurait pas d’avions sans
ratification, selon le responsable. L’accord
a nécessité au préalable qu’Athènes s’en-
gage à ne pas faire obstruction à la vente,
et Athènes se voit accorder de façon simul-
tanée des F-35 plus perfectionnés. Athènes
avait vivement contesté la vente d’avions
de combat F-16 à Ankara en raison des dif-
férends territoriaux qui l’opposent depuis
longtemps à la Turquie dans la région de la

Méditerranée orientale, riche en ressources
énergétiques. Reste encore la Hongrie Ce
nouvel élargissement de l’OTAN n’est
cependant pas tout à fait terminé. Il reste à
la Hongrie de ratifier l’adhésion suédoise
malgré les promesses de Budapest qu’elle
ne serait pas le dernier pays à donner son
feu vert. « Le Premier ministre hongrois
Viktor Orban a une fois de plus montré
qu’il était le membre le moins fiable de
l’OTAN », a déploré le sénateur Ben Car-
din. A Washington, on dit s’attendre à ce
que cela prenne encore quelques semaines
mais que la Hongrie s’est engagée à aller
de l’avant, ce qui permet d’envisager une
cérémonie de levée de drapeaux lors d’une
prochaine ministérielle de l’OTAN, à son
siège de Bruxelles en avril. R. I.

les houthis viseNt uN Pétrolier britaNNique

les forces américaines frappent de nouveau au Yémen
Les foRCes américaines ont frappé tôt,
hier, un site du groupe Ansar Allah au
Yémen après une attaque de celui-ci
contre un pétrolier britannique qui a «pris
feu» dans le golfe d’Aden, nouvel épisode
de leur campagne visant le trafic maritime
international en «solidarité» avec Gaza.
«A environ 3H45 locales (00H45 GMT),
le Commandement militaire américain au
Moyen-Orient (Centcom) a mené une
frappe contre un missile antinavire Houthi
qui s’apprêtait à être lancé en mer Rouge»,
a-t-il annoncé sur X, précisant que ce mis-
sile présentait une «menace imminente»
pour les destroyers américains et les
navires marchands dans la région. Les
Houthis, alliés à l’Iran, qui multiplient les
attaques contre la marine marchande en
mer Rouge et dans le golfe d’Aden,
avaient indiqué le 26 janvier au soir avoir
tiré des «missiles» contre un «pétrolier
britannique, le Marlin Luanda», précisant

que le navire, «touché de plein fouet, a
pris feu». Le porte-parole militaire des
rebelles, Yahya Saree, a ajouté dans son
communiqué que l’attaque avait été menée
en soutien au peuple palestinien et «en
réponse à l’agression britannique et améri-
caine contre notre pays».   La société pri-
vée de risques maritimes Ambrey avait
rapporté plus tôt qu’un navire marchand
avait été touché dans la même zone, signa-
lant un incendie à bord, sans que l’on
sache à ce stade s’il s’agit du même inci-
dent. «Un navire marchand a été touché
par un «missile», provoquant un incen-
die», a indiqué Ambrey, précisant que
l’équipage était jusqu’ici «sain et sauf».
Peu avant cette attaque, le 26 janvier, les
Etats-Unis ont détruit un missile balistique
antinavire tiré «depuis les zones du
Yémen contrôlées par les Houthis» et qui
se dirigeait vers un destroyer de classe
Arleigh-Burke, un navire de guerre améri-

cain. Depuis novembre, les Houthis ont
tiré de nombreux missiles et drones au
large du Yémen, disant viser les navires
liés à Israël en «solidarité» avec les Pales-
tiniens de la bande de Gaza, territoire
bombardé et assiégé par l’armée israélien-
ne depuis l’attaque sanglante du mouve-
ment islamiste Hamas le 7 octobre. En
réponse, les forces américaines, parfois
conjointement avec le Royaume-Uni, ont
mené des séries de frappes visant les Hou-
this dans le but de les dissuader de conti-
nuer à attaquer les navires marchands,
sans succès pour l’instant. Les frappes
américaines ont visé en particulier les sites
de lancement de missiles et de drones. Le
25 janvier, Washington et Londres ont
annoncé des sanctions contre quatre hauts
responsables Houthis, accusés d’être
impliqués dans l’organisation de ces
attaques.  Les Houthis contrôlent une
bonne partie du Yémen, après près d’une

décennie de guerre contre le gouverne-
ment, qui a provoqué l’une des pires crises
humanitaires au monde. Ces tensions ont
poussé certains armateurs à suspendre les
transits par la mer Rouge, qui voit passer
en temps normal jusqu’à 12% du commer-
ce mondial, et à contourner l’Afrique pour
rallier l’Asie à l’Europe.  Les répercus-
sions sur le trafic maritime et le commer-
ce mondial se font déjà ressentir. Selon
l’ONU, le volume commercial transitant
par le canal de Suez, passage crucial qui
relie la mer Rouge à la Méditerranée, a
ainsi diminué de 42% ces deux derniers
mois. Les perturbations du commerce en
mer Rouge sont d’autant plus inquiétantes
que «plus de 80%» du commerce mondial
de biens se fait par voie maritime et que
«d’autres routes importantes sont déjà
sous tension», souligne la Cnuced, l’orga-
ne de l’ONU chargé du commerce et du
développement. R. I.
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déveloPPemeNt de l’agriCulture à tiaret

94 jeunes investissent dans 
des  activités diverses

Dans le but du développement de l’agriculture, la commune de Rechaïga, dans la wilaya de Tiaret, dispose d’un pôle agricole prometteur
au périmètre irrigué de « Recha », s’étendant sur une superficie de 490 hectares, où 94 jeunes investisseurs viennent d'initier des

activités diverses.

le président de l’Assemblée populai-
re communale (P/APC), Djamel
Yahi, a indiqué que ces bénéfi-

ciaires, parmi les jeunes de la région, sont
des universitaires diplômés dans cette
filière, qui peuvent réaliser des résultats
probants pour développer le secteur,
notamment avec la disponibilité des
moyens et conditions adéquats.
M. Yahi a souligné que le périmètre de
Rechaïga, dont l’entreprise publique « la
Générale des concessions agricoles » s'est
engagée à aménager ces dernières années,
remplit toutes les conditions pour devenir
un pôle agricole d’excellence.
Il a, à cet effet, fait savoir que le périmètre
est équipé de six puits artésiens reliés à un
nombre similaire de grands bassins pour
faciliter l’opération d'irrigation de manière
moderne, en plus de son raccordement aux
sentiers ruraux et au réseau électrique.
L'activité des investisseurs de la région
consiste principalement en la plantation
d'arbres fruitiers, notamment d'amandiers
et d'oliviers, en harmonie avec le climat
aride de la région, en plus de la céréalicul-
ture, en adoptant l'irrigation d'appoint
conformément au cahier des charges signé

avec la Direction des services agricoles.
Selon la même source, ce périmètre s'ins-
crit dans le cadre d'un grand projet dans la
région de « Recha », qui s’étend sur une
superficie de 24.000 hectares, dans le but
de bénéficier des expériences de 27 grands
promoteurs agricoles de diverses régions
du pays, qui exploitent depuis 2016 un
total de 2.700 ha obtenus dans le cadre de
la Commission locale de soutien à l’inves-
tissement agricole.

Le chef de la subdivision agricole de la
daïra de Hamadia, Nasreddine Ben M’ha-
med, a déclaré que l'enthousiasme des
jeunes, qui ont bénéficié de parcelles aux
environs de "Recha", accompagnés par les
autorités locales, reflète une volonté de
défi inspirée de l’expérience du périmètre
avoisinant « Radjoul », qui porte désor-
mais le titre de « Mitidja des Hauts Pla-
teaux ». Dans ce cadre, un des investis-
seurs du périmètre de « Radjoul » a expli-

qué que certains d'entre eux activaient
auparavant dans la plaine de la « Mitidja »
dans la wilaya de Blida, et qu'ils ont trans-
féré leur expérience et leurs capacités
financières pour investir dans la produc-
tion fruitière, au début du millénaire
actuel, après avoir acheté des terres aux
résidents locaux, réussissant ainsi à créer
un pôle agricole dont la superficie dépasse
actuellement les 990 hectares et fournis-
sant 1.600 emplois permanents et saison-
niers aux jeunes de la région, tout en s'ap-
puyant sur des technologies avancées.
L’oléiculture occupe le premier rang dans
ce pôle, avec une superficie dépassant les
390 ha, suivie de la culture des pêches de
toutes sortes sur une superficie de 275 ha,
les pommes (125 ha) et les grenades (89
ha), en plus des abricots, poires, prunes et
amandes (entre 40 et 15 hectares).
En concrétisation de la stratégie de l'Etat
pour encourager de tels projets, les autori-
tés locales ont initié la régularisation fon-
cière de 240 hectares et ce, en parallèle
avec l'accompagnement des investisseurs
dans le domaine du forage de puits et du
raccordement au réseau électrique.

R.R

oraN

Journée sur la sclérose en plaque 
et les maladies apparentées

sous Le thème « l’imagerie et la cogni-
tion », le service de neurologie de l’EHU
d’Oran « 1er novembre 1954 » organise, le
31 janvier en cours, la 1ère journée sur la
sclérose en plaque et les maladies apparen-
tées. C’est ce qu’ont indiqué, hier, des
organisateurs.
A ce titre, cette première journée, organi-
sée sur le thème « l’imagerie et la cogni-
tion », sera aminée par des spécialistes de

renom de différents établissements de
santé du pays, ainsi que des étrangers de
France et de Belgique, a indiqué, Dr Dali-
la Bentabak,  cheffe de l’unité des mala-
dies inflammatoires au niveau du même
service. Dans ce cadre, la rencontre abor-
dera les nouveautés en matière d’imagerie
dans la prise en charge de la sclérose en
plaque, ainsi que les troubles cognitifs liés
à cette maladie, qui surviennent lorsque le

système immunitaire attaque le cerveau et
la moelle épinière, a indiqué la même spé-
cialiste.
La sclérose en plaques peut aboutir à de
lourdes séquelles et causer des handicaps
chez les sujets atteints, a-t-elle souligné,
ajoutant que cette journée vise à aborder
les traitements de cette maladie, qui
connaissent des avancées importantes
d’année en année. Le service de neurolo-

gie de l’EHU d’Oran prépare, par ailleurs,
une journée de sensibilisation en partena-
riat avec le Théâtre régional d’Oran
"Abdelkader Alloula", le 30 janvier en
cours, avec une pièce théâtrale d’une quin-
zaine de minutes sur la sclérose en plaque,
suivie d’un débat avec le public, animé par
des médecins spécialistes en neurologie du
même établissement de santé, selon la
même source. R.R

hommage à Chahid Cheriet ali-Cherif à masCara

un exemple de sacrifice et de fidélité à la nation
Le mARtyR et héros Cheriet Ali-Cherif,
enfant de la ville de Sig, dans la wilaya de
Mascara, était le dernier Chahid guillotiné
par la France coloniale, le 28 janvier 1958,
et est un modèle de sacrifice et de fidélité
à la Nation.
Hemaidi Bachir, professeur de l’histoire
moderne et contemporaine de l’Algérie à
l’université « Mustapha Stambouli » de
Mascara, a déclaré que le Chahid Cheriet
Ali-Cherif est un modèle de sacrifice et de
fidélité au pays et un symbole du nationa-
lisme et du militantisme pour le recouvre-
ment de la souveraineté nationale, notant
que « cette personnalité révolutionnaire
combinait intelligence, compétence mili-
taire et politique, comme en témoignent
ceux qui l'ont accompagné dans la lutte et
ceux qui l'ont côtoyé ».
Le même interlocuteur a indiqué que le
Chahid avait pu mobiliser un nombre
important de jeunes de la ville d’Oran et de
la wilaya de Mascara, notamment de Sig et
de ses régions limitrophes, pour rejoindre

les rangs du Front de libération nationale
(FLN) et l’Armée de libération nationale
(ALN) au déclenchement de la glorieuse
guerre de libération dans la région.
Il a, en outre, fait savoir que Cheriet Ali-
Cherif est un exemple de patriotisme et de
sacrifice pour l'indépendance de l’Algérie,
car il est l'un des jeunes qui ont joué un
rôle majeur dans la préparation, la planifi-
cation et la mise en œuvre d'un certain
nombre d'opérations de fida contre les
forces de l'occupation française à Oran et
ses environs, ainsi que dans certaines
zones de la wilaya de Mascara.
Selon des documents biographiques du
Chahid en possession de la direction des
Moudjahidine et des ayants-droit, Cheriet
Ali-Cherif, est né le 6 août 1931 à Sig et a
rejoint les rangs des Scouts musulmans
algériens (SMA) où il apprit les principes
du patriotisme et de l’autonomie.
Cheriet Ali-Cherif a rejoint la ville d’Oran,
devenant un membre actif du Comité révo-
lutionnaire d'unité et d’action (CRUA), et

a été désigné responsable des opérations de
"fida" dans la ville et pour encadrer le
groupe chargé de mener l’attaque contre
une caserne implantée au quartier
d’Eckmühl, (aujourd’hui haï Mahieddine)
d’Oran .
Il a été également chargé de récupérer un
important arsenal de guerre constitué
d’armes et d’équipements, et ce dans le
cadre des attaques planifiées par les diri-
geants de la glorieuse guerre de libération
dans la région ouest du pays, la nuit du 1er
novembre 1954.
Le Chahid a été arrêté, le 11 novembre
1954 au quartier populaire d’El Hamri, à
Oran, par les forces coloniales et déféré
devant la justice militaire de la même ville,
après avoir subi les pires méthodes de tor-
ture.
Cheriet Ali-Cherif a été jugé par le tribunal
militaire français à Oran, qui le condamna,
le 18 décembre 1955, à la peine capitale et
fut transféré à la prison d’Oran où il est
resté en détention pendant 36 mois, atten-

dant son exécution, selon la même source.
Le 28 janvier 1958, à cinq heures du matin,
Cheriet Ali-Cherif a été exécuté par guillo-
tine avec son compagnon de cellule, le
martyr Salmani Chaâbane.
A l’occasion de la commémoration du 66e
anniversaire de l’exécution de Cheriet Ali-
Cherif, la direction des Moudjahidine et
des Ayants-droit a mis sur pied un riche
programme comportant des conférences et
des séminaires mettant en avant la lutte du
Chahid, avec la participation de profes-
seurs et chercheurs de l’Université « Mus-
tapha Stambouli » de Mascara, ainsi que
des activités mettant en lumière sa lutte,
qui auront pour cadre plusieurs écoles pri-
maires, selon la même instance.
Le programme comprend aussi la projec-
tion d’un documentaire et une exposition
de photos et documents sur la biographie
de cette personnalité révolutionnaire, au
Musée de wilaya du Moudjahid, selon la
même direction.

R. R.
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6e saloN NatioNal de la PhotograPhie de tébessa

focus sur les quartiers anciens
La maison de la culture Mohamed-Chebouki de Tébessa accueillera du 18 au 20 février le sixième Salon national de la photographie. Cet

événement est ouvert aux artistes professionnels et amateurs de la photo, a indiqué un communiqué des organisateurs.

les participants sont invités à explo-
rer le thème des "quartiers anciens"
à travers leurs participations. Les

organisateurs invitent les participants à
soumettre deux photographies au format
45/30 cm, en précisant le titre de chaque
image ainsi que le lieu et la date de la prise
de vue, a fait savoir la même source.
Les photos transmises doivent être de
haute qualité, sans nom ni signature, et
peuvent être en couleur ou en noir et
blanc. Les participants sont également
priés de fournir une description du conte-
nu de chaque photo dans l'une des langues
suivantes : arabe, amazigh, anglais ou
français.
Les œuvres choisies seront exposées dans
la salle d'exposition de la Maison de la
Culture Mohamed-Chebouki à Tébessa.
Les photographies retenues pour cette
exposition doivent respecter plusieurs cri-
tères. Elles doivent être d’une dimension
de 45/30 cm, d’une résolution minimale
de 104 mégapixels, encadrées avec un
bord noir ou blanc de 2 cm, sans verre, et
aussi être dotées d'une marge noire ou
blanche de 5 cm. De plus, les photos doi-
vent être imprimées sur du papier mat.
Les candidats souhaitant participer sont
invités à soumettre leurs photos à l'adres-
se e-mail tebessaphoto12@gmail.com. La
date limite d'envoi des photos par voie
électronique est fixée au 3 février 2024.
Chaque participant est autorisé à envoyer

uniquement deux photos, parmi lesquelles
le comité de sélection choisira une ou
deux œuvres pour l'inclusion dans l'expo-

sition. La sélection des photos sera effec-
tuée par un comité d'experts en photogra-
phie. La présence des propriétaires des

photos est essentielle pendant toute la
durée de l'événement.
La liste des participants qualifiés pour
prendre part au salon sera révélée par le
comité d'organisation le 11 février pro-
chain. Les convocations officielles seront
transmises aux intéressés via e-mail et
téléphone.
En parallèle du salon, des ateliers et des
excursions touristiques seront planifiés en
l'honneur des invités participants. La mai-
son de la culture Mohamed-Chebouki
prendra en charge l'hébergement et la res-
tauration des participants venant de l'exté-
rieur de la wilaya tout au long de la mani-
festation. L'accueil est prévu pour le 17
février 2024.
Les organisateurs rappellent à tous les
participants que l'envoi de leurs photos
implique leur engagement à renoncer à
toute demande de compensation financiè-
re en contrepartie de l'exposition de leurs
œuvres. De plus, ils s'engagent à ne pas
utiliser les photos à des fins de communi-
cation ou de promotion abusive de l'évé-
nement. Les participants doivent égale-
ment garantir que les photos soumises
sont leur propriété exclusive, assumant
ainsi toute responsabilité concernant le
contenu de leurs créations photogra-
phiques.

Meriem Djouder

2e éditioN du Prix "Cadets de la Culture"

appel à la créativité des jeunes talents
Le mInIstèRe de la Culture et des Arts a
officiellement ouvert les candidatures pour
la 2e édition du prix "Cadets de la Cultu-
re", qui vise à encourager la créativité cul-
turelle et artistique des jeunes talents algé-
riens, a indiqué un communiqué du minis-
tère
Ce concours dont la deuxième édition
porte le nom de l'écrivain et moudjahid
Mohamed Chebouki, est dédié aux jeunes
créateurs âgés de 7 à 16 ans, résidant en
Algérie et à l'étranger, offrant ainsi un
ajout pour la scène culturelle algérienne,
en accompagnant les talents émergents
dans les catégories artistique, plastique et
littéraire
Les candidats peuvent soumettre leurs tra-
vaux au ministère de la Culture et des Arts

à Alger ou les envoyer électroniquement à
createurfutur@m-culture.gov.dz avant le
21 mars 2024. Sous le haut patronage du
Premier ministre Nadir Larbaoui, les lau-
réats seront récompensés lors d'une céré-
monie qui sera organisée le 16 avril pro-
chain, en marge de la "Journée du savoir".
Le prix récompensera les trois œuvres de
chaque catégorie, tout en décernant des
prix de motivation et d'encouragement
évalués par un panel d'experts.
Les catégories du concours englobent les
arts visuels et plastiques, avec trois sous-
catégories comprenant la peinture, la
sculpture et la bande dessinée. Les distinc-
tions seront accordées pour des réalisa-
tions telles que des tableaux artistiques,
des sculptures métalliques porteuses de

significations artistiques, ainsi que des
créations originales de bandes dessinées.
La catégorie des œuvres artistiques com-
prendra la musique en solo ou en groupe
(chant et instruments), ou encore le
théâtre, la télévision ou le cinéma, les par-
ticipants devront interpréter un rôle dans
un film cinématographique, une pièce de
théâtre ou une série télévisée.
En ce qui concerne la littérature, le
concours comprend trois prix distincts qui
englobent la nouvelle. Des distinctions
seront accordées pour la nouvelle courte,
la nouvelle et la nouvelle longue, et la nou-
velle destinée aux enfants. De plus, ce prix
récompense les œuvres poétiques desti-
nées aux adolescents.

Meriem Djouder

béjaïa

avant-première du documentaire «azar» de Malik bourkache
Le CInéAste et journaliste, Malik Bourkache, a  présenté, jeudi
soir à la cinémathèque de Béjaïa son dernier documentaire intitulé
"Azar" qui signifie littéralement "racine", dont la projection à
ostensiblement séduit.
D’une durée de 72 minutes, le film est une immersion sans fard
dans les traditions kabyles et l’attachement farouche des femmes
des montagnes à les préserver, voire à les développer dans un
monde en évolution frénétique. Chabha, Dahbia, et Kissa, pourtant
ne baissant pas les bras, font de la résilience dans leur village, en
essayant de vivre à la manière ancestrale, cousant et tissant leurs
propres vêtements, façonnant leurs propres articles de ménages,
semant et cueillant leurs propres potagers et labourant leurs terres
selon des métiers à l’ancienne, hérités de plusieurs générations.
A l’évidence, elles sont fatiguées à force de répéter quotidienne-
ment les mêmes gestes et d'enchaîner à n’en pas finir les tâches,
mais elles sont heureuses et surtout en bonne santé, répétant en
leitmotiv que "le travail, c’est la santé". "La terre nous occupe et
nous distrait", confie Dahbia qui, du haut de ses  70 ans, affirme

être saine de toute maladie. "Je n’ai ni diabète, ni cholestérol, ni
tension", avoue-t-elle non sans un brin de fierté, relevant qu’elle se
nourrit de produits de la terre poussant sans pesticides et arrosés à
l’eau potable, multipliant les gestes d’agilité, allant même jusqu'à
escalader un pommier pour en puiser les fruits dont elle a besoin.
Les trois bonnes femmes ne jouent pas et ne tiennent pas un rôle
selon les directives du réalisateur, mais se dévoilent naturellement
en laissant parler leur inspiration et leur humour tout aussi naturel
que décapant. Mais tout cela commence à aller à vau-l’eau, car les
jeunes ne s’y intéressent plus, attirés par les nouveaux métiers et
la vie moderne.        
"Contrairement à notre génération qui a vécu dans le dénuement et
la rudesse, ils (les jeunes) n’ont plus de rapport à la terre", dira
Kissa, très philosophe, voire compréhensive, mais néanmoins
déterminée à maintenir la flamme de vie qui l’anime. "Je vivrai
ainsi jusqu'à la dernière minute", promet-elle avant de s’effacer
pour aller nourrir son capricieux chat.

R. C.
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ligue 1 mobilis (15e jourNée) :

le MCa dans le costume de champion,
le paC suit de près

Le MC Alger, leader incontesté et incontestable de la Ligue 1 Mobilis depuis l’entame de la saison, a confirmé son statut de favori pour le
titre de cette édition 2023-2024, en achevant la phase «aller» par une victoire en déplacement chez le MC Oran (2-0), vendredi soir au

stade Ahmed Zabana, pour le compte de la 15e journée.

un succès qui a tardé à se dessiner,
car il a fallu attendre la 64e minu-
te de jeu pour voir Bayazid trou-

ver le chemin des filets, avant que Belhar-
rane ne double la mise pour les visiteurs,
en marquant un but contre son propre
camp à la 85e. Un précieux succès en
déplacement qui offre au Doyen une avan-
ce de dix points sur son premier poursui-
vant au classement général, le Paradou AC,
qui s’est intronisé comme nouveau Dau-
phin dès l’entame de cette 15e journée. En
effet, le bal avait commencé un peu plus
tôt dans l’après-midi, avec une très bonne
affaire du PAC, qui a ramené une précieu-
se victoire de son déplacement chez
l’USM Khenchela (2-1). C’était à l’occa-
sion d’un duel direct entre les deux troi-
sièmes au classement général de la Ligue 1
Mobilis, ayant tourné finalement à l’avan-
tage du PAC, grâce aux réalisations de
Titraoui (47’) et Kouhili (90’+4), alors que
le Ghanéen Maxwel Baakoh avait ouvert le
score pour l’USMK, en transformant un
pénalty à la 29e minute de jeu. Une victoi-
re importante en déplacement, qui propul-

se le PAC seul à la deuxième place du clas-
sement général, avec 26 points, alors que
l’USMK recule à la quatrième place, avec
23 unités. En effet, la troisième place
qu’occupait l’USMK avant cette 15e jour-
née revient désormais à l’Entente de Sétif,
après être sortie victorieuse du Derby de
l’Est contre le CS Constantine, dans lequel

elle s’était difficilement imposée (2-1).
L’Aigle noir avait commencé par être
mené au score, puisque c’est le Constanti-
nois Rebiai qui était le premier à trouver le
chemin des filets, et dès la 5e minute de
jeu, avant de renverser la vapeur, grâce
notamment à Lahemri, sur pénalty à la 11e,
puis Chikhi (29’), pour l’emporter finale-

ment (2-1). Un précieux succès, là encore,
car il permet à l’Entente de se hisser provi-
soirement sur la troisième marche du
podium, avec 24 points, alors que les Sana-
fir reculent à la huitième place, avec 21
unités. Les péripéties de cette dernière
journée de la phase «aller» se poursuivront
aujourd’hui (samedi), avec à l’affiche le
choc CR Belouizdad - JS Saoura, entre les
deux cinquièmes, qui s’affronteront dans
un duel direct à partir de 18h00, au stade
du 5-Juillet. Un choc de sommet de
tableau, qui sera précédé de trois autres
duels,à savoir: ES Ben Aknoun - MC El
Bayadh, JS Kabylie - US Souf et US Bis-
kra - ASO Chlef, qui se dérouleront un peu
plus tôt dans l’après-midi. Les débats se
clôtureront ldemain (dimanche), avec le
déroulement du match USM Alger - NC
Magra, prévu à partir de 18h00, au stade
du 5-Juillet, entre le troisième qui reçoit le
onzième.
Au programme aujourd’hui
(Dimanche28 janvier) :
A Alger (Stade du 5-Juillet 1962) : USM
Alger – NC Magra (18h00)

ligue 2 amateur (15e jourNée) : 

un eS Mostaganem- gC Mascara à suivre, Khemis el Khechna prépare l’o. akbou 
LA 15e et dernière journée de la phase aller
du Championnat de Ligue 2 amateur de
football, prévue dimanche (14h00), sera
marquée par le choc opposant le deuxième
de la poule Centre-Ouest, l’ES Mostaga-
nem (29 pts) au troisième le GC Mascara
(27 pts), au moment où l’Olympique
Akbou, leader de la poule Centre-Est, sera
en appel chez l’IB Khemis El Khechna (7e,
20 pts). Dans le groupe Centre-Ouest, cette
dernière journée de la phase aller donnera
lieu à une explication explosive entre l’ES
Mostaganem (2e, 29 pts) et le GC Mascara
(3e, 27 pts), avec l’objectif de réduire
l’écart sur le leader, le RC Kouba (33 pts),
qui sera à rude épreuve lors de son déplace-
ment chez le RC Arbaâ (14 pts) en lutte

pour le maintien. Si les joueurs de Mosta-
ganem, qui restent sur deux larges victoires
consécutives, respectivement, contre le RC
Arbaâ (4-1) et l’ASM Oran (3-1), ont l’am-
bition de boucler la phase aller avec un nou-
veau succès qui lui permettrait de réduire
l’écart sur le Raed, les gars de Mascara ont
la ferme intention revenir avec les trois
points de la victoire pour s’adjuger la place
de dauphin. De son côté, l’ESM Koléa (4e,
26 pts) accueillera le CR Témouchent (5e,
23 pts), dans une affiche qui s’annonce
indécise entre deux équipes aspirant à rester
dans le haut du classement pour jouer l’ac-
cession en fin de saison. Dans le milieu de
tableau, le WA Mostaganem (6e, 22 pts)
évoluera en déplacement chez la JSM Tiaret

(14e, 13 pts), alors que le SKAF Khemis
Miliana (7e, 19 pts) recevra le SC Mecheria
(10e, 15 pts). Dans la lutte pour le maintien,
le duel des mal classés opposera le NA Hus-
sein Dey (12e, 14 pts) à la JS Guir (16e, 9
pts), alors que le WA Boufarik (10e, 15 pts)
et l’O Médéa (15e, 11 pts) accueilleront res-
pectivement l’ASM Oran et le MCB Oued
Sly (8e, 17 pts). Dans la poule Centre-Est,
l’Olympique Akbou leader incontestable
avec 35 points, évoluera en déplacement
chez l’B Khemis El Khechna (7e, 20 pts),
qui rêve de faire tomber les Olympiens et
mettre fin à leur série d’invincibilité (11
victoires et deux nuls). Les poursuivants
d’Akbou, seront également à rude épreuve
à l’occasion de cette journée, avec le MSP

Batna (2e, 28 pts) qui recevra le NRB
Teleghma (6e, 21 pts), et le CA Batna (3e,
27 pts) en déplacement chez le HB Chel-
ghoum Laid (8e, 18 pts). De son côté, la JS
Bordj Menael (4e, 24 pts) tentera de
renouer avec le succès après quatre jour-
nées sans victoires (2 défaites, 2 nuls), en se
déplaçant chez l’IRB Ouargla (9e, 17 pts),
tout comme le MO Constantine (5e, 22 pts)
qui essayera d’enchainer avec une nouvelle
victoire chez l’AS Ain M’lila (14e, 11 pts).
Dans le bas du classement, l’USM El Har-
rach (14e, 11 pts) recevra le MC El Eulma
(16e, 10 pts), alors que l’AS Khroub (11e,
14 pts) et l’E Sour Ghozlane (12e, 12 pts),
affronteront respectivement l’O. Magrane
(9e, 17 pts) et l’USM Annaba (12e, 12 pts).

athlétisme  

près de 179 millions da débloqués en 2023 pour la préparation des athlètes algériens aux prochains Jo . . . 
une enveLoPPe de près 179 millions de dinars a été
attribuée par les pouvoirs publics au profit de la Fédération
algérienne d’athlétisme (FAA) au titre de l’année 2023
pour les besoins de préparation de ses athlètes en prévision
des Jeux olympiques (JO), qui auront lieu l’été prochain à
Paris (France), a annoncé, jeudi à Oran, le président de
cette instance sportive Yacine Louaïl. Dans une déclara-
tion à l’APS, en marge de l’assemblée générale ordinaire
tenue au complexe sportif Miloud-Hadefi, ce responsable
a mis en valeur «l’importance accordée par les plus hautes
autorités du pays au prochain rendez-vous sportif planétai-
re», une importance traduite, selon lui, par la mise à la dis-
position de nos sportifs de tous les moyens nécessaires
pour s’illustrer. «Nous exprimons nos remerciements au
président de la République M. Abdelmadjid Tebboune, qui
accorde un intérêt spécial à nos sportifs d’élite, comme le
traduisent les moyens financiers importants mis en place
pour leur assurer une très bonne préparation», s’est-il féli-
cité. «L’enveloppe financière en question s’ajoute à une
autre somme de 37,5 millions DA débloquée pour le même
motif au titre du quatrième trimestre de l’année 2022», a
encore précisé Louaïl, ajoutant que «ces subventions sont
dédiées à la préparation et à la participation de pas moins

de 25 athlètes dans les différents challenges internationaux
qualificatifs au JO». En vue de cette compétition, prévue
du 26 juillet au 11 août 2024, trois athlètes algériens
(Moula, Triki et Sedjati) sont déjà qualifiés, en attendant
que d’autres réalisent les minimas lors des mois à venir, a
souhaité le patron de la FAA. Au cours de cette assemblée
générale ordinaire, qui a été marquée avant le coup d’en-
voi de ses travaux par un hommage rendu aux défunts
sportifs de la discipline, les membres présents, au nombre
de 55 sur 104 inscrits, ont approuvé à l’unanimité les
bilans moral et financier de l’exercice 2023. 

. . . fAf : PRoLonGement « ImmInent » du
ContRAt de sPonsoRInG AveC soneLGAz
La Fédération algérienne d’athlétisme (FAA) prolongera
« dans les prochains jours » son contrat de sponsoring avec
le Groupe Sonelgaz, a-t-on appris, samedi, auprès du prési-
dent de cette instance sportive. « Un accord a été trouvé avec
les responsables du Groupe Sonelgaz pour la prolongation du
contrat de sponsoring qui nous lie. La signature du nouveau
bail, d’une durée d’une année, aura lieu dans les tout pro-
chains jours », a déclaré Yacine Louail à l’APS. S’agissant de
la valeur du nouveau contrat, le même responsable a affirmé

que le partenaire de sa fédération va revoir à la hausse le
montant alloué à ce propos pour le porter à 20 millions DA
au lieu de 15 millions, qui était le montant du contrat de l’an-
née 2023. « C’est une bonne chose pour nous, d’autant qu’il
s’agit d’une discipline pourvoyeuse de médailles sur le plan
international. Nous remercions les responsables de Sonelgaz
pour cet intérêt qu’ils accordent à notre fédération », s’est-il
réjoui. Dans le même registre, M. Louail a fait savoir que des
contacts sont engagés avec d’autres entreprises économiques
en vue de bénéficier d’autres contrats de sponsoring, dont un
opérateur de téléphonie mobile avec lequel les pourparlers
sont « dans une phase finale ». « Toutes ces démarches per-
mettront à la FAA de diversifier ses ressources de finance-
ment dans l’optique de développer davantage la discipline en
Algérie, et ce, en aidant notamment les clubs et les ligues de
wilayas, dont les subventions allouées par les autorités
locales de leurs wilayas respectives sont loin de couvrir leurs
charges et leur aider à assurer une bonne formation des
jeunes talents », a encore précisé le même responsable. La
FAA a tenu, jeudi dernier à Oran, son assemblée générale
ordinaire au titre de l’année 2023 au cours de laquelle le
bilan moral et financier de son actuel bureau exécutif a été
approuvé à l’unanimité, rappelle-t-on.
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déPart de belmadi sur foNd de bras de fer

admiNistratif et retour à la Case déPart

pour les verts, l’histoire est
un éternel recommencement

Finalement… Même quand tout semble aller bien, les ambitions en hausse, les objectifs clairs : aller de
l’avant en marchant doucement sur la piste royale. Surtout pour cette CAN ivoirienne de tous les

espoirs. Avant que tout ne marche de travers. Ne s’écroule comme un château de cartes et une sortie
humiliante qui fait débat. N’annonce pas que du bon

Par Azouaou Aghiles 

petit retour en arrière. A l’An de
grâce 2018 marqué par la sortie par
la petite porte d’une légende de

notre football, Rabah Madjer, alors entraî-
neur en chef des Verts qui non seulement
ne fera pas de vieux os à la tête du staff
technique, traîne désormais cette doulou-
reuse expérience comme un boulet. Enta-
ché à bien des égards son aura parmi le
public algérien qui réclamera son départ.
Ce qui se fera. Sans les égards dus à sa car-
rière et son histoire. Une ère prend fin, une
autre va commencer. Qui pour lui succé-
der ? Un homme, que personne n’attendait,
va prendre la place laissée vacante. Avec
perte et profits, car la situation en E.N est à
la limite du catastrophique. Au fond du
gouffre. Qui renvoie, grandeur nature, la
crise profonde que traverse le football
algérien, car au niveau décisionnel, c’est la
débandade. Les solutions à la sortie de
crise se révélant presque inexistantes, la
valse des présidents (lire à la Faf) ajoutant
un peu plus au marasme. Madjer, sous le
poids des critiques, traîné dans la boue,
s’en va naturellement, laissant une maison
sens dessus dessous. Puis, à l’été (au mois
d’août) arrive Djamel Belmadi qu’on ne
voyait pas venir. Qui n’attendra pas long-
temps pour étaler ses cartes. Ne se cache
pas quand il fallait parler objectifs. Parmi
lesquels, le titre de champion d’Afrique en
Egypte qu’il promettra aux Algériens que
beaucoup prendront pour un fou. Moins
d’une année plus tard (juin 2019), il rentre-
ra à Alger en super héros. Avec, à l’accueil,
des milliers de fans et une tournée triom-
phale dans les artères de la capitale qui
venait de suivre des nuits de pure folie dans
tous les coins du pays. L’exploit, authen-
tique était là. Palpable. Après moins de 12
mois seulement, il tient promesse en
offrant, trois décennies après le sacre d’Al-
ger (1990), au football national une deuxiè-
me étoile africaine avec un succès monu-
mental à l’arrivée d’une CAN aboutie. Sui-
vront des statistiques uniques dans l’histoi-

re du jeu à onze national. Et donc un bilan
tout aussi unique. Positif à plus d’un titre.
L’histoire, sans appel, retiendra, qu’en en
un peu plus de cinq ans de règne, l’ex- star
de l’OM et de Manchester et désormais ex-
sélectionneur national, alignera des
chiffres qu’aucun de ses prédécesseurs
depuis l’indépendance n’avait inscrit
jusque-là. Du presque parfait avant bien
sûr qu’une crise de résultats, imprévue
celle-là, n’en scelle le sort après qu’une
première fois, la malédiction des cham-
pions se vérifie, entraînant les Verts dans
une spirale d’objectifs lamentablement
ratés. Dont trois ratages de suite auxquels il
ne survivra pas. Que le public, à la mémoi-
re oublieuse évidemment, se chargera d’en
exiger le départ après l’humiliation contre
la Mauritanie. Le « ministre du bonheur »
comme les fans le surnommeront, n’avait
plus qu’à plier bagages, car ses détracteurs
enfonceront le clou avec un battage média-

tique proche du lynchage. Statistiques
contre spirale des mauvais résultats. On ne
retient que l’ « essentiel ». Une autre élimi-
nation au 1er tour de la CAN après celle du
Cameroun (2022) et, entre les deux, une
absence d’un Mondial (Qatar, la même
année) qui faisait rêver debout le fan algé-
rien, devaient bien se « payer ». Belmadi a
compris et décidé de partir dans les mêmes
circonstances que celles ayant présidé au
départ de Madjer qui a perdu, malheureu-
sement pour lui et les médias aidant, en
estime chez le commun des supporters. A
qui le tour et qui acceptera de mettre son
nom en gage pour écrire une autre page de
l’histoire mouvementée d’un football algé-
rien retombant sans cesse dans ses travers.
Rattrapé par ses vieux démons et le jeu
trouble de ses mauvais génies ? Ce qui est
sûr, c’est que ce n’est pas beau à voir
comme tableau. Pa s du tout !

A.A     

des ChIffRes 
et des fAIts : 
Une 2e phase finale de CAN consécutive
de pur cauchemar pour les Verts ren-
voyés chez eux refaire leurs classes.
Réapprendre à gagner dans une compéti-
tion où les présumés « petits » ne le sont
plus. Où les « grands » avaient beaucoup
à perdre. En « grands », Mahrez, dont
c’est l’un des tournois les plus déce-
vants, et ses coéquipiers, se sont naturel-
lement présentés (ainsi disaient les book-
makers) dans la liste réduite des favoris à
la succession du Sénégal qui, lui, assume
sans trembler son rôle de champion et
avance à grands pas sur une 2e étoile de
rang d’affilée. Deux nuls, l’un après
l’autre, où il y a beaucoup à redire, puis
la grosse gifle. L’humiliation suprême.
Un revers historique contre l’élève
d’hier, la Mauritanie et deux petits points
seulement dans la besace. Plus que . . .
suffisant pour reprendre l’avion d’Alger
pour un vol où il était difficile pour tout
le monde de dérouler le fil d’une partici-
pation que les joueurs et Belmadi, le
maître-d ’œuvre, assument sans se déro-
ber. Cinq ans et demi après sa prise de
pouvoir, celui qui entrait dans l’histoire
par la grande porte moins d’une année
plus tôt, quitte la scène par la porte de
sortie. Cruel scénario pour un technicien
fait roi avant une dégringolade en règle.
Pourtant, cette même histoire, n’en
déplaise aux « amnésiques », retiendra
que Belmadi, voué depuis mardi dernier
aux gémonies, restera le coach alignant à
son actif, aux commandes des Fennecs,
la meilleure moyenne (plus de 60%) en
nombre de succès. Soit mieux que tous
les entraîneurs passés par l’E.N depuis
l’indépendance en plus d’être le 1er à
s’être imposé à l’extérieur en ramenant
le précieux trophée d’Egypte. Un par-
cours somme toute positif. Qui parle
pour lui . . . 

Azouaou. A

Infos- CAn 
egypte-rd Congo : vers le
forfait du milieu emam
ashour
Le mILIeu de terrain de la
sélection égyptienne de football, Emam
Ashour, blessé à l’entrainement, pour-
rait déclarer forfait pour le match contre
la RD Congo, dimanche à San-
Pédro (21h00 heure algérienne) pour le
compte du 8e de finale de la Coupe
d’Afrique des Nations (CAN-2023) en
Côte d’Ivoire, a annoncé la
fédération égyptienne sur son compte X.
« Le milieu de terrain Emam Ashour
s’est blessé sérieusement en raison
d’un retourné acrobatique à l’entraine-
ment, et a dû être hospitalisé.
Après consultations et différents exa-
mens, le joueur de 25 ans a été victi-
me d’une sérieuse commotion cérébrale
avant de retrouver ses partenaires, jeudi à
l’hôtel de leur rassemblement », a expli-
qué l’instance fédérale. De son côté, le
joueur, titulaire à part entière, a tenu des
mots forts via une story Instagram.
« Merci à Dieu pour tout. La première
chose c’est que j’étais entre la vie et la
mort (..). Je remercie tous ceux qui
étaient à côté de moi hier, je remercie les
médecins de l’équipe, je remercie le per-
sonnel ». Le forfait probable d’Emam
Ashour s’ajoute ainsi à ceux du capitaine
de l’équipe Mohamed Salah qui ne peut
pas jouer au mieux avant les demi-
finales, et son club Liverpool estime
même le délai de guérison plus long, et le
gardien Mohamed El Shenawy est lui bel
et bien forfait et sera remplacé, comme il
y a deux ans au Cameroun, par Moha-
med Abou Gabal « Gabaski » qui avait
fait des miracles jusqu’à la finale, perdue
contre le Sénégal (0-0, 4 t.a.b. à 2).
Le Programme
d’aujourd’hui (Dimanche 28 janvier) :
18h : Guinée Équatoriale - Guinée
21h : Égypte - République Démocra-
tique du Congo

Portrait

belmadi ou comment on achève les héros
L’e.n, dans sa version Belmadi, a vécu.
Avec des hauts et des bas. Beaucoup de joie
et aussi quelques douleurs qui sont mal
passées. Un sommet inoubliable atteint en
2019 aux pieds des Pyramides portant la
griffe d’un technicien qui a fait son chemin.
Avec ses qualités et ses défauts. Plus de
défauts que de qualités ? A voir et cela
dépend de quel côté on est. C’est bel et bien
fini désormais pour un homme élevé au
rang de héros national avant d’être promis
au bûcher. A la potence au sortir trois
importantes étapes lamentablement ratées.
Forcément douloureuses. Au palmarès, le
must du must, une Coupe d’Afrique à
laquelle personne n’osait rêver. Puis la
chute, terrible pour celui qui avait choisi,
au début des années 2000, de répondre à
l’appel des couleurs et se mettre en rouge-
vert-blanc. Sauf que tout ne se passera pas
bien pour cette expérience lui qui aimait la

défiance, cultivait la controverse. Un
joueur de classe mondiale qui restera fidè-
le à sa personnalité : frondeur, polémiste
mais tellement humain de l’aveu de ses
joueurs et ceux qui l’ont côtoyé. Belmadi le
sélectionneur, la copie conforme de la
grande vedette qu’il était chez les plus
grands d’Europe. Après avoir mené les
Fennecs tout en haut de la pyramide du
continent, Belmadi, usé, matraqué et dont
la peau était demandée par une partie de la
presse avec laquelle il entretenait des rela-
tions tumultueuses, vient de franchir un
autre seuil sur fonds de bras de fer admi-
nistratif. La porte d’un départ dont on ne
tardera pas à connaître les retombées. Bel-
madi devait partir pour diverses raisons et
l’opinion, partagée comme jamais et qui
veut savoir, attend à son tour d’être éclairée
sur ce couple Belmadi- Sadi qu’on savait à
la limite du contre-nature, les deux

hommes, qui ont eu à travailler ensemble,
ne semblaient pas trop s’apprécier. Un
entraîneur chasse l’autre en Algérie.
Dénouement malheureux. Au goût de
mélodrame. Amer. Divorce dans une Algé-
rie du foot où on change de coaches (et de
présidents de Faf aussi) comme on change
de chemises. A la limite du banal. Sauf que
celui invité à faire ses bagages, a offert, ce
n’est pas rien, le plus beau des titres à
l’échelle africaine. Est forcé à une sortie
par la plus petite des portes. Curieuse tra-
jectoire et sommet dans l’ingratitude. Rien
à dire sinon de rester à l’écoute de ce qui se
déroule, à huis clos, du côté de Dely Bra-
him sur la suite des tractations pour officia-
liser un départ sur lequel l’intéressé, fort
d’un contrat en béton, à tant à dire mais y
tient toutes les cartes en main. Comme
quoi, ce n’est pas encore fini.

Azouaou Aghiles         



14

le jeuNe iNdéPeNdaNt # 7802 du dimaNChe 28 jaNvier 2024

q uand on parle de modèles delangage et d’IA générative (IA),on pense généralement auxgrands modèles de langage, aussi appe-lés LLM (pour Large Language Model).Ces LLM alimentent les chatbots lesplus populaires, ChatGPT, Bard et Copi-lot, pour ne pas les nommer. Cepen-dant, le nouveau modèle de langagerévélé par Microsoft est la preuve queles petits modèles de langage (SLM) ontaussi de l’avenir dans le domaine.Ce mercredi, Microsoft a ainsi lancéPhi-2, un petit modèle de langagecapable de raisonner et de comprendrenotre langage. Le modèle est désormaisdisponible dans le catalogue demodèles d’Azure AI Studio.Un grand parmi les petitsDe « petit », il n’a que le nom. Phi-2contient 2,7 milliards de paramètresdans son modèle, ce qui représente un

grand bond en avant par rapport à Phi-1.5, qui en comptait « seulement » 1,3milliard.Bien qu’il soit compact, le nouveaumodèle de Microsoft affiche des « per-formances de pointe » parmi ces congé-nères de moins de 13 milliards de para-mètres. Il surpasse même des modèlesjusqu’à 25 fois plus grands dans destests de référence complexes, selon sonfabricant.Phi-2 surpasse notamment les modèlesLlama-2 de Meta, Mistral, et mêmeGemini Nano 2, la plus petite versiondu LLM le plus performant de Google,Gemini sur plusieurs points de référen-ce :Former des SLM comparables à desmodèles plus grands

Les performances du nouveau modèlede langage sont conformes aux objec-tifs que Microsoft s’est fixés avec Phi, àsavoir développer un SLM doté decapacités émergentes et de perfor-mances comparables à celles demodèles à plus grande échelle.« Reste à savoir si de telles capacitésémergentes peuvent être obtenues àplus petite échelle en utilisant des choix stratégiques pour la forma-tion – par exemple, la sélection desdonnées », nuance Microsoft. « Notretravail sur les modèles Phi vise à répondre à cettequestion en formant des SLM qui attei-gnent des performances comparables à

celles de modèles à plus grande échelle(bien qu’ils soient encore loin desmodèles les plus répandus). »Lors de l’entraînement de Phi-2, Micro-soft a été très sélective quant aux don-nées utilisées. L’entreprise a d’abordutilisé ce qu’elle appelle des donnéesde « qualité manuscrite ». Microsoft aensuite enrichi sa base de données en yajoutant des données web soigneuse-ment sélectionnées, filtrées en fonctionde leur valeur éducative et de la qualitéde leur contenu.Pourquoi cet intérêt pour les SLM ?Les SLM sont une alternative rentableaux LLM. Ces modèles plus petits sontégalement utiles pour effectuer destâches moins exigeantes, qui n’ont pasbesoin de la puissance d’un LLM.En outre, la puissance de calcul néces-saire pour faire fonctionner les SLM estbien inférieure à celle des LLM. Cetteexigence réduite signifie que les utilisa-teurs n’ont pas nécessairement besoind’investir dans des GPU coûteux pourrépondre à leurs besoins de traitementdes données.

tECH

avec phi-2, Microsoft se met 
aux SML Technologie : Google a dévoilé son

modèle Gemini Nano il y a seule-
ment une semaine, et voici que

Microsoft se met aux Small Lan-
guage Models également. Voici

pourquoi.

IA : pourquoi lesentreprises ont-ellesbesoin d’une « étoilepolaire » ?

Si l’IA permet le progrès et des gainsde productivité, elle doit être mise enœuvre de manière réfléchie au sein desentreprises. Explications par MathieuMilot, head of market intelligence chezDropbox.L’engouement autour de l’intelligenceartificielle a pris un nouveau tournantcette année. Autrefois réservé auxingénieurs et aux philosophes, le sujeta capté l’attention du monde entieravec les chatbots accessibles à tous,tels que ChatGPT, qui a vu le jour il y a

tout juste un an. Ces nouveautés de l’IAconnaissent de nombreuses applica-tions, notamment pour optimiser lesméthodes de travail en permettantd’automatiser les tâches répétitivespar exemple. Mais elles soulèvent éga-lement des questionnements éthiquesmajeurs sur son utilisation et sonimpact sur la société ; notamment surl’emploi, la propriété intellectuelle oul’environnement ; à l’image du récentconflit qui a secoué la société OpenAI àtravers deux visions du développe-ment de l’IA qui s’opposent et quicontinue d’alimenter les débats dansl’industrie de la tech.Il ne fait aucun doute que ces avancéesde l’IA ont le pouvoir d’optimiser laproductivité des employés. C’est pour-quoi de nombreuses entreprises s’em-pressent de l’adopter et de la dévelop-per. Selon une étude récente menéepar Economist Impact, 75 % desemployés français utilisant des outilsd’automatisation ont déclaré que laqualité de leur travail et le temps passésur des tâches répétitives s’étaientaméliorés, et 70 % d’entre eux affir-

ment être mieux organisés.Si l’IA est pour beaucoup synonyme deprogrès et de gains de productivité, elledoit avant tout être développée et miseen œuvre de manière réfléchie au seindes entreprises. Mal utilisée, elle peutconduire à une mauvaise expérienceutilisateur et générer des coûts supplé-mentaires en cas d’erreurs généréespar l’IA et non vérifiées par les utilisa-teurs. C’est pourquoi les entreprisesdoivent identifier dans quels cas sonusage est le plus pertinent et l’utiliserpour ces domaines précis. C’est pour-quoi définir un ensemble de principesfondamentaux sur la manière demettre en œuvre l’IA contribue à enca-drer son utilisation et à rester confor-me aux valeurs de l’entreprise pour lamettre en place avec succès.Les opportunités de l’IAAvec un taux de croissance annuelprévu de plus de 37 % entre 2023 et2030, l’IA fait désormais partie denotre quotidien, au bureau comme à lamaison. Par ailleurs, nous sommes deplus en plus confrontés, même sans le

savoir, à l’IA au quotidien via nosrecommandations Netflix, les assis-tants vocaux ou du texte intuitif sur nossmartphones.Simplifier les flux de travail, gagner enproductivité et optimiser les processusne sont que quelques-uns de ses avan-tages. La mise en œuvre de solutionsbasées sur l’IA permet d’économiser dutemps et de la frustration, pour ainsipouvoir se concentrer sur des tâchesplus stratégiques et à forte valeur ajou-tée. Par exemple, tel un assistantnumérique, l’IA générative de Writerpeut générer des e-mails marketingpersonnalisés destinés à des secteursou à des rôles spécifiques permettantainsi de développer facilement les acti-vités marketing des entreprises. La pla-teforme d’aide à la vente Gong permetaussi d’enregistrer et de retranscrireautomatiquement les appels pourmettre en évidence les actions clés cor-respondantes à mettre en place. Nousl’aurons compris, ses avantages sontmultiples, mais comme le dit l’adage : «un grand pouvoir implique de grandesresponsabilités ».
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g oogle a annoncé trois nouvellesfonctionnalités alimentées parl’intelligence artificielle sur sonnavigateur Chrome. Ces nouveautésseront déployées « dans les prochainsjours, d’abord aux Etats-Unis ».Voici les trois nouveautés annoncéespar Google présentées dans le détail.1. Organisateur d’ongletsPour commencer, Chrome proposerabientôt les « groupes d’onglets ». Grâceà cette fonctionnalité, le navigateur deGoogle pourra suggérer ou créer auto-matiquement des groupes en fonctiondes onglets ouverts.Une nouveauté bien utile si vous avezl’habitude de multiplier les ongletsouverts, par exemple quand vous tra-vaillez sur plusieurs projets. Pratiqueaussi lorsque vous planifierez votreprochain voyage et que vous ouvrirezune multitude d’onglets pour recher-cher les meilleurs hôtels et les meilleursrestaurants.Pour utiliser cette fonctionnalité, il suf-fira de faire un clic droit sur un onglet etde sélectionner Regrouper les ongletssimilaires, explique Google. L’IA du navi-gateur cherchera alors les onglets quitraitent de sujets similaires, les regrou-pera et suggérera un nom et un emojipour que vous les retrouviez facilement.2. Assistant de rédactionChrome proposera également bientôtun assistant de rédaction piloté par uneIA. Selon Google, il pourra aider les utili-satrices et utilisateurs du navigateur àécrire publiquement avec plus d’assu-rance, par exemple pour publier une cri-tique en ligne, un message sur lesréseaux sociaux ou pour envoyer un e-mail à une entreprise.

Pour utiliser l’assistant de rédaction, ilfaudra faire un clic droit n’importe oùdans Chrome et sélectionner Aide moi àécrire. Ensuite, il suffira de taperquelques mots pour que l’IA comprennece que vous essayez de dire et commen-ce à vous aider à peaufiner votre sujet.3. Générateur de thèmesCapitalisant sur l’engouement pour lesfonds d’écran générés par l’IA lancés surle Pixel 8, Google ajoute à Chrome lapossibilité de créer ses propres thèmesà l’aide de l’IA.Comme sur le Pixel, il sera possible de

générer des thèmes en se basant sur deshumeurs, des couleurs, des styles artis-tiques et plus encore, simplement enchoisissant parmi une liste de mots pré-sélectionnés. Par exemple, Google a présenté unthème avec « une aurore boréale, dansun style dessin animé, dans une ambian-ce sereine ».Pour configurer un thème créé par IA, ilfaudra se rendre dans le panneau latéralPersonnaliser Chrome puis sélectionnerChanger de thème > Créer avec l’IA.Disponibilité

L’assistant de rédaction ne sera pas dis-ponible avant le mois prochain (auxEtats-Unis). Google a néanmoins précisé que l’orga-nisateur d’onglets et le générateur dethèmes devraient arriver « dans les pro-chains jours, d’abord aux Etats-Unis ».Aucune date n’a pour l’instant étéannoncée pour les autres pays.Google a également indiqué qued’autres nouveautés basées sur l’IA et lemachine learning arriveraient plus tarddans l’année. Parmi elles, l’intégrationdu modèle d’IA du géant du web, Gemi-ni.

Google annonce encore plus d’IA dans Chrome
Technologie : Google a annoncé trois nouveautés basées sur l’IA pour vous aider dans votre navigation.

Sécurité : Selon Intrinsec, ce gang derançongiciel a des liens avec des anciensmembres de Conti, ce groupe de cyber-criminel qui avait explosé en plein volaprès l’invasion russe de l’Ukraine.Les experts en renseignement sur lescybermenaces de la société françaiseIntrinsec viennent de remarquer unnouveau mode opératoire dans lemilieu des rançongiciels. Comme l’en-treprise l’explique dans un rapportrepéré par Bleeping computer, un gangde rançonneurs, ThreeAM, a tenté defaire pression sur l’une de ses victimesavec un bot X (ex-Twitter).Le 10 août 2023, environ 90 réponsessimilaires ont en effet été postées sur leréseau social au sujet d'une fuite dedonnées affectant une entreprise demarketing américaine basée dans leWisconsin. Le message, adressé à des followers del’entreprise victime, intégrait un lienvers le site Tor ayant publié les donnéesvolées.“Cette stratégie, qui n’avait pas encoreété signalée par la communauté de lacybersécurité, vise probablement àcontraindre les victimes à payer la ran-çon ou à accepter de payer une rançonplus élevée”, jugent les experts d’Intrin-sec. L’entreprise estime également cer-tain qu’un robot a été utilisé dans cettemanœuvre au vu de la fréquence desmessages.Augmenter la pression Si l’utilisation d’un bot sur X pourraitêtre novatrice, cela fait quelque temps

que des cybercriminels tentent de trou-ver des moyens d’augmenter la pres-sion sur leurs victimes. Les sites Tor quihébergent des données volées sontcertes sécurisés, mais finalement peufréquentés, avec un canal de télécharge-ment plutôt lent. Les cybercriminels deCl0p s'étaient par exemple appuyés surdes torrents pour publier des donnéesvolées, une façon de s’assurer de la dis-sémination rapide de la fuite de don-nées. Alphav/BlackCat avait de son côtéfait un signalement effronté auprès durégulateur américain des marchésfinanciers pour se plaindre d’une deleur victime qui n’aurait pas respecté ledélai de notification d’une attaque infor-matique. Enfin les autorités américainesavaient rapporté le harcèlement menépar Karakurt contre ses victimes, paremails ou appels téléphoniques.Codé en Rust ThreeAM, également dénommé 3AM àcause de sa note de rançon, avait étérepéré par les experts de Symantec dansune note publiée à la mi-septembre2023. Ils avaient alors noté un lien avecLockBit, le gang le plus actif actuelle-

ment. Dans une attaque informatiqueobservée, les cybercriminels avaientd’abord tenté de déployer ce premierrançongiciel avant de se rabattre surThreeAM.Ce programme malveillant est écrit en
Rust, un langage de programmationcompatible entre les différentes plate-formes, ce qui permet de cibler aussibien des ordinateurs Windows, Appleou Linux. Il a fait au moins une victimeen France, l’entreprise DS Granit.

Rançongciel : comment ThreeAm a utilisé un bot pour mettre la pression sur l’une de ses victimes
Microsoft lance la version1.0 d'un outil dedéveloppementd'applications pourordinateur quantique

Technologie : Il fournit un environne-ment pour le développement d'applica-tions utilisant Q#, un langage de pro-grammation open-source développépour l'environnement de l'informa-tique quantique.Microsoft a officiellement publié desoutils de développement permettant decréer des applications pour les ordina-teurs quantiques : il s'agit de la version1.0 du Quantum Development Kit(QDK).QDK est un outil de développementdédié à la création d'applications surAzure Quantum, un service d'informa-tique quantique dans le cloud. Il estdéveloppé pour fonctionner dans unnavigateur web sans installation sur PC,Mac et Linux via l'extension Visual Stu-dio Code (VS Code). Il fournit un envi-

ronnement pour le développementd'applications utilisant Q#, un langagede programmation open-source déve-loppé pour l'environnement de l'infor-matique quantique.La version 1.0 du QDK a été réécrite àpartir du code source existant, et déve-loppé en WebAssembly et en Pythonafin d'accélérer le développement. Elleest ainsi jusqu'à 100 fois plus rapide etplus de 100 fois plus petite en termesde taille de fichier qu'auparavant, adéclaré Microsoft.Diminution de la taille des fichiersL'ancien QDK générait un fichier binairede plus de 180 Mo une fois qu'un projetétait entièrement construit et quetoutes les dépendances étaient instal-lées. Le nouveau paquet VSIX ne pèseplus que 700 Ko environ.Mais problème, de nombreux dévelop-peurs de logiciels pour les ordinateursquantiques n'ont pas d'expérience avecle framework de développement deMicrosoft, .NET. D'où la possibilitédésormais d'effectuer l'installation,l'apprentissage, le développement et ledéploiement de solutions en Python. Labase de code pour le développementd'applications a également été simpli-fiée et rendue plus intuitive pour queles développeurs puissent la com-prendre et l'utiliser assure Microsoft.
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S itué au Texas (Etats-Unis), le centre deprotection des alliga-tors de Beaumont a partagé ily a quelques jours une vidéod’un alligator immobilisédans un étang gelé. On peut yvoir l’animal plongé dans unesorte d’hibernation pourrésister au froid intense.Réguler la température ducorpsDans cette vidéo déjà vueplus de 350.000 fois sur Tik-Tok, un membre du centrerappelle que si beaucoup degens savent ce que font lesalligators pendant le prin-temps et l’été, très peud’entre eux connaissent lesréflexes de survie employéspar ces reptiles lorsque vientl’hiver. Sur les images, onpeut voir que l’animal est «coincé » dans la glace et que

seul son museau en sort. Lesalligators ayant le sang froid,ils dépendent principale-ment de leur environnementpour réguler la températurede leur corps, comme l’ex-plique l’aquarium de Caroli-ne du Sud sur son site Inter-net.Trois battements par minute« Son cœur bat trois fois parminute. C’est incroyable.C’est ainsi que les alligatorssurvivent dans la glace »,poursuit le spécialiste ducentre de protection des alli-gators. Mais en réalité, il nes’agit pas d’une hibernation.En hiver, les alligatorsentrent en brumation. Ceterme est souvent confonduavec le précédent, les deuxétats comportant des simili-tudes. En effet, la brumationest un état durant lequel les

processus physiologiques del’animal ralentissent pour luipermettre de survivre aufroid intense. Pendant cettepériode, l’individu ne tombepas dans un sommeil pro-
fond et doit boire pour ne passe déshydrater. Ce qui n’estpas le cas des animaux enhibernation puisque ces der-niers puisent dans leursréserves.

Carthage fut construitegrâce à un ingénieuxstratagème!
Carthage, ancienne ville située au niveau
de l’actuelle Tunisie, est construite par
Didon, une princesse phénicienne qui fuit
sa terre natale (Tyr) pour éviter une guerre
civile avec son frère Pygmalion. Elle
débarque donc sur la terre tunisienne et
conclut un pacte avec les autochtones: le
territoire qui lui sera alloué pour établir sa
cité sera aussi grand « qu’il en pourrait
tenir dans la peau d’un bœuf ».
Avec un tel accord, pas de quoi construire
le Royaume du siècle, et Didon risque fort
de se retrouver aussi à l’étroit que le Petit
Prince sur son astéroïde… Les seigneurs
locaux se pensent donc en sécurité, c’est
quand même pas une princesse phéni-
cienne qui va les emmerder. Mais c’est
sans compter l’ingéniosité de Didon! Cette
dernière relève le défi et fait découper une
peau de bœuf en lanières trèèèèèès fines
(genre un atome de large, tu vois le genre).
En mettant ces lanières bout à bout, elle
parvient à circonscrire un territoire immen-
se !
Et les Seigneurs locaux sont très tristes
parce qu’ils se sont fait avoir par une
femme et que leur ego en prend un petit
coup dans l’aile…
Bon, Didon a gagné un Royaume, certes,
mais son histoire ne se termine pas en
happy-end pour autant… Un beau jour,
Énée, le héros défait de la guerre de Troie,
débarque sur les terres carthaginoises
avec sa vingtaine de navires. Il vient de fuir
sa cité mise à feu et à sang par les Grecs
et est donc, lui aussi, en quête d’un nou-
veau Royaume à construire. Les regards
d’Énée et de Didon se croisent et l’plus bel
amour qui fut donné sur terre tomba d’un
ciel d’orage… Hélas, après des jours et
des jours de tendre passion, Énée doit par-
tir accomplir sa destinée et abandonne une
Didon éplorée… Profitant de la situation, le
sombre Hiarbas, un seigneur local, tente
par tous les moyens de l’épouser. C’en est
trop pour Didon qui préfère se jeter dans
un bûcher et meurt dans d’atroces souf-
frances. Je vous l’avais bien dit que
c’n’était point un happy-end!

L’info en plus pour étaler sa culture en
société:
Berlioz (1803 – 1869) a créé un magnifique
opéra, les Troyens, sur le thème de
l’amour entre Didon et Énée. Jugé trop
long par ses contemporains (5 actes et
plus de 4 heures de musique.

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

À 80 ans, chacun sa passion. Pour certains, ce sont les mots
fléchés, la randonnée ou le tricot. Pour Sonja Heiniger, c’est
piloter des bolides sur les plus grands circuits d’Europe.

Porsche GT, Lamborghini Gallardo… Cette grand-mère suisse
enflamme les circuits au volant des meilleures voitures.

Porsche 911 GT, Lamborghini Gallardo STS… Sonja Heiniger
n’est pas une mamie ordinaire. À 83 ans, cette Suissesse s’est
fait remarquer pour dévorer le bitume au volant de voitures de

collection.

Imola, Monza… Sonja Heiniger roule sur les plus grands 
circuits

Si certains préfèrent le Scrabble ou le tricot, c’est avec un
casque et une combinaison de pilote que Sonja occupe ses
semaines. Voilà bientôt vingt ans que cette retraitée arpente

les circuits de Suisse, mais aussi d’Italie. Membre du club
Porsche de Zurich, elle a régulièrement été aperçue sur les
mythiques pistes d’Imola et de Monza. Pendant longtemps, la
Suissesse se présentait aux trackdays (journée entre passion-
nés, pour se faire plaisir, pour profiter pleinement des capaci-
tés de sa voiture dans un environnement adéquat sécurisé) au
volant d’une Porsche 911 GT3 RS vert vif, dont elle faisait

vrombir le moteur de plaisir. Récemment, c’est dans une Lam-
borghini Gallardo Super Trofeo Stradale rouge vif qu’elle a fait
sensation. Il faut dire que ce modèle est particulièrement rare
puisqu’il en existe moins de 200 dans le monde. Un modèle
de collection donc, que Sonja Heiniger n’a pas envie d’expo-

ser, mais bien de faire gronder.
Cette passionnée d’automobiles revendique le droit pour les
femmes de conduire aussi des véhicules de sport. Dans un

article de Reuters, elle déclarait : « N’importe quelle femme
peut conduire ces voitures. Si vous ne vous adressez qu’aux
hommes, c’est dommage. » Propriétaire de quatre Lamborghi-
ni, elle n’a jamais caché sa passion pour les voitures de sport 
À la tête d’une société de services internet, elle a récemment
pris part à la Porsche Sports Cup Suisse, en Italie. La retraite,

Sonja Heiniger la vit à 200 km/h.

SANG-FROID 
Dans ces conditions, le
cœur du reptile ne bat

que trois fois par 
minute

Suisse
Porsche, lamborghini… à 83 ans, cette grand-mère, star des circuits

automobiles, ne décélère pas

états-Unis : La vidéo d’un alligatorimmobilisé dans un lac gelé fait lebuzz sur TikTok

LE SAVIEZ VOUS J Indépendant

Une provinceitalienne impose destests ADN pour leschiens afin de luttercontre les déjectionscanines dans les ruesLES PROPRIéTAIRES dechiens de la province auto-nome de Bolzano, dans lenord de l’Italie, vont obliga-toirement devoir soumettreleur animal à un test ADN,d'un coûté de 65 euros. Laraison? Les autorités localessouhaitent lutter contre lesdéjections canines dans lesrues. La province de Bolzanoa décidé de sévir contre les

propriétaires qui ne ramas-sent pas les déjections deleur animal de compagnie.Environ 45.000 chiensdevaient subir un test ADNdans une clinique vétérinaireavant la fin décembre 2023,avant que la règle ne soitintroduite ce mois de janvier.Selon la presse italienne,seuls 5.000 chiens ont ététestés.
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54 atomes : le record du nœud moléculaire le plus petit et le plus serré aumonde vient d'être battu

i l suffit parfois d'une simple erreurpour faire la plus belle des décou-vertes. En tentant de créer de l'acé-tylure métallique, des chercheurs ontélaboré sans le vouloir le plus petitnœud moléculaire au monde.Et le record du nœud le plus petit et leplus serré jamais réalisé vient d'êtrebattu ! Désormais, des chercheurs del'université Western Ontario, au Cana-da, et de l'Académie chinoise dessciences détiennent le prestigieux Guin-ness des records, rapporte une étudepubliée le 2 janvier dans la revue Natu-re.Richard J. Puddephatt, chercheur àl'université Western Ontario, et sonéquipe ont réalisé un exploit, et ce, parpur hasard. Ensemble, ils ont créé "lenœud de trèfle moléculaire le plus petitet le plus serré connu à ce jour", assurel'étude. Il s'agit de l'Au 6, un "nœud detrèfle chiral" qui ne "contient que 54atomes dans le squelette".Un nœud de trèfle a remplacé lesmaillons d'une chaîne

Ils sont parvenus à ce résultat alorsqu'ils tentaient de créer en laboratoirede l'acétylure métallique, a expliqué àNew Scientist Richard Puddephatt dansun article publié le 19 janvier 2024.L'acétylure métallique est un "dérivémétallique de l'acétylène, dont il se dis-tingue par la substitution d'un métal àl'hydrogène", rappelle le Centre natio-nal de ressources textuelles et lexicales(CNRTL).En connectant l'acétylure d'or avec uneautre structure carbonée appelée"ligand diphosphine", les scientifiquesont créé un nœud de trèfle au lieu del'assemblage supramoléculaire caténa-ne initialement attendu et constitué "demacrocycles engagés les uns dans lesautres à la manière des maillons d’unechaîne", comme le détaille le ministèrede la Culture sur son site internet.Un rapport de croisement du squelette égal à 18L'ancien record du plus petit nœud detrèfle moléculaire était détenu depuis

2020 par des chimistes chinois ayantcréé un nœud de trèfle constitué de 69atomes. Son "rapport de croisement dusquelette" ou BCR était alors de 23,contre 18 aujourd'hui."Le BCR est une mesure de la complexi-té relative du nœud. Plus le chiffre estbas, plus le nœud est serré", précisaitIndia Today dans un article publié le 23janvier 2024. La plupart des nœuds moléculairesorganiques ont un BCR compris entre27 et 33, selon un article de ScienceA-lert paru le même jour."Les nœuds moléculaires, dont la syn-thèse présente de nombreux défis, peu-vent jouer des rôles importants dans lastructure et la fonction des protéines,ainsi que dans des matériaux molécu-laires utiles, dont les propriétés dépen-dent de la taille de la structure nouée",expliquent les chercheurs dans leurétude. Cet exploit les rapproche plusque jamais des nœuds microscopiquesconstituant l'ADN, l'ARN et les diversesprotéines du corps humain.Les énergiesrenouvelables en voie dedétrôner le charbon pourla production électrique,selon l'AIE
Les énergies renouvelables devraientdétrôner en 2025 le charbon commepremière source de production d'élec-tricité mondiale, estime l'Agence inter-nationale de l'énergie (AIE).Les énergies renouvelables, notam-ment le solaire photovoltaïque,devraient générer d'ici 2025 plus dutiers de l'électricité, passant de 30 %du total en 2023 à 37 % en 2026, esti-me le rapport "Electricité 2024" del'Agence internationale de l'énergie(AIE, 24 janvier 2024).Elles devraient notamment plus quecompenser la forte croissance de lademande dans les économies avancées(Etats-Unis, Europe).

-1,7 % par an pour le charbonCela pourrait être le cas aussi en Chine,qui produit aujourd'hui plus de la moi-tié de l'électricité mondiale issue ducharbon. Mais des incertitudes demeu-rent encore, liées à la météo (et sonimpact sur les barrages) et à l'évolutionde la reprise économique et de lademande, note le rapport – qui y antici-pe quoi qu'il en soit "un lent déclinstructurel" du charbon.Globalement, la montée des renouve-lables, avec aussi la remontée à un cer-

tain niveau de la production nucléairemondiale, devrait faire reculer le char-bon, énergie la plus nocive pour le cli-mat et la qualité de l'air, qui passerait àmoins du tiers de la production élec-trique globale.Pour l'AIE, la productionélectrique à base de charbon devraitainsi baisser en moyenne d'1,7 % paran d'ici 2026, après une année 2023 aucontraire marquée par un regain de 1,6% dans un contexte de faible produc-tion hydraulique en Inde et en Chine.Gaz et nucléaireEn revanche la production des cen-trales à gaz devrait s'accroître "légère-ment" dans les trois ans à venir, d'envi-ron 1 % par an.Quant au nucléaire, la production glo-bale devrait d'ici 2025 retrouver sesniveaux de 2021, avec la fin de travauxde maintenance en France, la réouver-ture de réacteurs au Japon et des inau-gurations en Chine, Inde, Corée du sud,estime encore l'AIE.

états-Unis : le succès fouet bien peu écologiquedes Stanley Quencher, lesgobelets stars desréseaux sociaux
Les Stanley Quencher, des gobeletsréutilisables conçus pour les tra-vailleurs, sont devenus de véritablesaccessoires de mode aux états-Unis,poussant des collectionneurs àdépenser plusieurs milliers d'eurospour obtenir toutes leurs versions etcoloris.Les gourdes ont la cote ces dernièresannées : pratiques, réutilisables àl'infini et écologiques, elles séduisenten masse consommateurs et consom-matrices. Cet aspect (a priori) plus"vert" que les bouteilles en plastiquejetables est l'un des principaux argu-ments de vente des Stanley Quen-cher.Aussi appelés Stanley Cup (en réfé-rence à un trophée de hockey nord-américain), des sortes de gobeletsconnaissent un succès monstre auxétats-Unis. Mais leur aspect écolo-gique est souvent perdu de vue,comme le rapporte le Wall StreetJournal : des centaines de personnesse sont mises à partager leur collec-tion sur les réseaux sociaux, et achè-tent de manière compulsive chaquenouvelle variation des précieusesgourdes.Un succès inattenduStanley est une marque de conte-nants alimentaires, créée en 1913.Elle cible à l'origine les travailleurs etouvriers américains pouvant trans-porter ses thermos et autres produitsau travail ; mais son succès actuel estdû à un produit qu'elle ne mettait pasen avant à l'origine, la Stanley Quen-cher, lancée en 2016.Cette Quencher, vendue entre 35 et55 dollars selon le modèle, conçuepour être transportée à la main oudans le porte-gobelets d'une voiture,ne connaît pas de succès lors de sesdébuts, disparaissant même des mar-chés en 2019. Mais une collaborationavec The Buy Guide, un blog de shop-ping fondé par des femmes de l'Utah,relance les ventes de Quencher à l'ai-de du soutien de ce groupe d'influen-ceuses.Le phénomène s'accélère ensuitechaque année, faisant passer lesventes du groupe de 70 millions dedollars en 2019 à 750 millions en2023, selon les chiffres de CNBC.La mise en vente de gobelets aux cou-leurs différentes (plus de 100 à cejour) permet au phénomène Stanleyde se maintenir et de devenir unobjet de collection, en plus d'un achatpratique. Au point que les éditionslimitées vendues par Stanley se ven-dent en quelques minutes, avantd'être proposées sur des sites derevente au prix fort.Une frénésie StanleyQuelque 10 millions de Quencher ontdéjà été vendues selon CNBC, unchiffre qui témoigne de la progres-sion éclair d'une entreprise qui a sucapitaliser sur son nouveau produitphare.Mais le phénomène prend des pro-portions inquiétantes : le New YorkTimes reporte qu'en décembre 2023,une édition limitée de la bouteillevendue en prévision de la Saint-Valentin a poussé des fans à camperdevant les magasins Target les ven-dant.
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Contrairement à d'autres organescomme le cœur ou le foie, despoumons en souffrance donnentdes symptômes d'alerte qu'il faut parti-culièrement surveiller, surtout si on estfumeur et qu'on a plus de 40 ans. "On devrait écouter nos poumons car cesont des organes qui parlent facilement. Les signes cliniques d'un poumon enmauvaise santé sont souvent minimisés,pourtant ils sont très clairs. Trois signes, simples à identifier, ontd'ailleurs été répertoriés dans un auto-questionnaire réalisé par la Haute auto-rité de Santé (HAS) pour dépister desmaladies pulmonaires comme la BPCO",nous expose en préambule le Pr JésusGonzalez, pneumologue au CHU Pitié-Salpêtrière et Président de la Société dePneumologie de Langue Française(SPLF). 

Je tousse souventUne toux persistante ou fréquente peutrévéler un poumon malade. Si on toussetous les jours, on a son poumon abîmé."Tousser est un réflexe de défense :naturellement, on tousse si on respireune substance irritante pour les voiesrespiratoires ou si on a avalé de travers.En revanche, tousser, même de tempsen temps n'est pas normal et on ne doitpas tousser sans raison. A chaque fois qu'on tousse, c'est unsigne que quelque chose est en traind'irriter le poumon", nous explique le PrJésus Gonzalez. De la même façon, le faitd'avoir des infections ou inflammationspulmonaires qui reviennent sans cesse

comme des bronchites n'est pas normalet doit amener à consulter sans attendreque les symptômes s'aggravent.  Ma toux est grasse et j'ai des glaires"Une toux grasse ou qui ramène des cra-chats (on parle de "toux productive" quiproduit du mucus) est un signe d'uneatteinte au(x) poumon(s)", indique-t-il.Surtout si ça vous prend au réveil. Plusinquiétant encore :la présence de sang dans les expectora-tions, qui est souvent liée à une maladiedu poumon. "Ce sont des alertes facileset simples à reconnaître qui, si elles sontnégligées, peuvent avoir des consé-quences gravissimes", prévient notre

interlocuteur. Je suis plus essoufflé(e) que les personnes de mon âge"Etre plus facilement essoufflé(e) queles personnes de votre âge, lors d'uneactivité du quotidien (monter desmarches d'escalier ou marcher vite parexemple) ou sportive (vous faites duvélo et vous êtes beaucoup plus essouf-flé que vos partenaires) peut être unsigne d'une souffrance au poumon. L'es-soufflement avant l'âge de 40 ans estsouvent lié à une pathologie respiratoi-re. Il convient d'aller voir le pneumo-logue. Après 40 ans, il faudra peut-êtreaussi aller voir un cardiologue", indiquenotre interlocuteur. 

BIEN-ÊTRE

Les poumons sont des
organes qui parlent

facilement et 
entraînent des symptômes
typiques quand ils ne vont

pas bien.
BIen-être

Ces 3 signes qui montrent que vos
poumons sont en mauvaise santé

arthrose : ces erreurs
aggravent les douleurs, ne
les faites plus

LOIN DE SOULAGER les douloureuxsymptômes de cette maladie articulaire,certaines de nos habitudes ne fontqu'amplifier l'arthrose. L'arthrose estune maladie articulaire qui touche 10millions de personnes en France, unchiffre record qui fait de cette patholo-gie l'affection articulaire la plus répan-due. Elle est causée par la destruction ducartilage, un tissu qui, en tapissant lesextrémités osseuses, leur permet deglisser l'une sur l'autre. Lorsqu'il vient às'affiner puis à disparaitre, les os seretrouvent en contact, ce qui provoquedes douleurs parfois si vives qu'ellesperturbent le quotidien. Selon une

enquête menée par l'Inserm, l'arthroseest à l'origine d'insomnies pour 65 %des malades et poussent 56 % à arrêterleurs activités de loisirs. Or c'est uneerreur que de ne plus bouger. Et ce n'estpas la seule. Voici les habitudes néfastespour les articulations quand on souffre.
Erreur 1 : ne plus solliciter l'articulationqui fait malVous pensiez qu'il fallait éviter de sollici-ter les articulations pour ne plus souffrir? "Contrairement aux idées reçues, pra-tiquer une activité physique en dehorsdes poussées inflammatoires, est loin deprovoquer ou d'aggraver la maladie,assure le Dr. Laurent Grange. Elle est même un réel remède car bou-ger ne présente que des avantages : l'ac-tivité physique permet de conserver unebonne mobilité, entretient la tonicitédes muscles qui entourent l'articulation,stimule les cellules du cartilage, favori-sant son renouvellement et favorise laperte de poids, facteur aggravant de lamaladie". Quelles sont les activités à privilégier ?Celles qui vous fait envie, car rien n'estinterdit, que ce soit le vélo, la natation, la

danse, la musculation ou même la cour-se à pieds, puisque selon une récenteétude, le running n'est en rien toxiquepour le cartilage, et ne fait pas le lit del'arthrose du genou. A pratiquer à sonrythme, durant environ 30 min.
Erreur 2 : prendre ce médicament quin'est pas très efficaceInutile de serrer les dents quand le malsurvient en espérant qu'il passe vite. Lerisque serait de ne plus quitter son fau-teuil et d'entrer dans le cercle vicieux dela sédentarité. Pour autant, n'abusez pasdu paracétamol. "Non seulement, lamolécule n'est pas très efficace contreles douleurs articulaires mais, en cas desurdose, elle peut être toxique pour lefoie, rappelle le Dr. Grange. Les AINSpossèdent un meilleur effet antalgique,mais doivent être réservés aux pousséesdouloureuses, pour une durée courte età la dose la plus faible possible, en ayantvérifié l'absence de contre-indication et,notamment, de facteurs de risque car-diovasculaires et/ou digestifs". En casd'intolérance, ils seront prescrits locale-ment sous forme de gel à appliquer par

un léger massage décontracturant.
Erreur 3 : croire que les médecines natu-relles ne servent à rienCe n'est pas parce qu'elles sont natu-relles qu'elles sont inefficaces sur lesdouleurs. "L'application de froid sur lazone douloureuse lors des pousséesinflammatoires aide à calmer les dou-leurs", confirme le rhumatologue. A tes-ter : les compléments alimentaires àbase de curcuma, un essai contre place-bo rendu publique en 2020 a révélé quecette épice soulage les douleurs de lagonarthrose (arthrose du genou) en 3mois. 
Erreur 4 : négliger son équilibreUn petit déséquilibre peut suffire àamplifier les douleurs arthrosiques dugenou et de la hanche. Une consultationchez un podologue pour prescrire dessemelles sur-mesure permet alors decorriger rapidement le problème. Nevous priver pas d'utiliser une canne ouun bâton de marche. "Leur usage dimi-nue d'ailleurs de 30 à 40 % la pressionsur le genou".
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télévision
PROGRAMME DU JOUR 

Cinéma Drame Etats-Unis ,2018
A Star is Born

Magazine de société
Zone interdite

Comédie
France - 2011
Bienvenue à bord

Comédie
États-Unis - 2011
Le mytho, Just Go With It

Cinéma Drame- France 1989
Hiver 54 : L'abbé Pierre

Film pour la jeunesse
France 2022
Ducobu président !

Film d'action Etats-Unis ,2022
Ambulance

Rugby : Top 14
Racing 92 / Toulouse

Film d'action
Norvège - 2021
The North Sea

Comédie - France  202
Jack Mimoun et les secrets de Val Verde

Cinéma Comédie France - 2023
Les Complices

Série policière
États-Unis
New York Unité Spéciale 

21 h 05

21 h 00

20 h 55

22 h 41

20 h 55

22 h 40

21 h 05

20 h 50

21 h 20

20 h 50

21 h 00

21 h 00

22 h 09

la chaine 21h03

Série humoristique France,2023
Saison 3 Épisode 1/2/3/4/5/6
Narvalo
Sofiane tente d'obtenir le permis et se retrouve
toujours confronté au même examinateur aca-
riâtre et de mauvaise foi qui refuse de le lui
accorder. Il faut qu'il trouve enfin une solution
pour l'éviter.

Série humoristique Royaume-Uni,2022
Saison 2 Épisode 1/2/3
Starstruck  
Jessie a finalement décidé de ne pas quitter
Londres. Elle et Tom passent la journée
ensemble. Mais cette grand décision l'entraîne
dans un tourbillon de conséquences 
auxquelles elle doit bientôt faire face.
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Alger 19° 12°
Oran 21° 3°
Constantine 21° 9°
Ouargla 22° 7°

Maximales Minimales
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HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:58 12:42 15:28 17:49 19:16

O U A R G L A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

06:03 12:52 15:48 18:08 19:30

C H L E F
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

06:23 13:07 15:56 18:16 19:42

M O S T A G A N E M
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

06:27 13:12 16:01 18:22 19:47

O R A N
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c ha

06:30 13:15 16:04 18:25 19:51

C O N S T A N T I N E
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

06:02 12:46 15:34 17:55 19:21

A L G E R
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

06:16 13:01 15:49 18:10 19:36

L’ALGéRIe célèbre le 67e anniversaire de la
grève historique des 8 jours, considérée comme
une étape charnière dans l’histoire de la Révo-
lution qui a démontré au monde entier la cohé-
sion du peuple algérien avec les dirigeants de la
Révolution et assené un coup de grâce à la Fran-
ce coloniale. La grève des 8 jours à laquelle a
appelé le Comité de coordination et d’exécution
(CCE) du Front de libération nationale (FLN) et
dont la mission de préparation a été confiée aux
dirigeants des six wilayas historiques, était une
dure épreuve que le peuple algérien a passée
avec brio, en affirmant son attachement au FLN,
son seul et unique représentant légitime.
Cette grève menée du 28 janvier jusqu’au 4
février 1957 avait focalisé l’attention de l’opi-
nion publique internationale sur la lutte que
menaient les Algériens, ce qui a eu un impact

positif sur l’évolution du processus de la Révo-
lution, grâce notamment au soutien du peuple
qui a su réfuter la propagande de l’administra-
tion coloniale qui voulait laisser entendre qu’il
s’agissait d’une simple crise interne. L’évène-
ment a également permis de mettre toute la
lumière sur la situation tragique que vivait le
peuple algérien sous l’emprise de la France
coloniale et sur ses méthodes répressives, ce qui
a permis d’ouvrir le débat autour de la question
algérienne dans les couloirs des Nations Unies
avant son inscription, par la suite, dans le cadre
du droit des peuples à l’autodétermination. La
grève des 8 jours a également consacré les
clauses du Congrès de la Soummam concernant
l’impératif de mobiliser le soutien populaire en
faveur de la Révolution, un objectif atteint, vu
que l’adhésion à l’appel à la grève avait dépas-

sé les frontières du pays, suscitant des réactions
en France, en Tunisie et au Maroc, une position
unie qui a mis en échec les tentatives de la Fran-
ce coloniale d’isoler la révolution de son peuple.
Face à cette résistance populaire héroïque
consacrant la notoire réflexion du chahid Larbi
Ben M’hidi : «Mettez la révolution dans la rue,
le peuple s’en emparera», les forces d’occupa-
tion françaises ont déployé toute leur brutalité
en recourant à l’assassinat et à la destruction des
biens des grévistes en vue circonscrire et de bri-
ser la grève. A ce propos, les historiens confir-
ment que les autorités coloniales ont arrêté et
assassiner des dizaines d’Algériens, tout en pla-
çant 7 000 autres dans des camps de regroupe-
ment. Les forces d’occupation ont également
mené des opérations de ratissage étendues et
isolé plusieurs quartiers avec des barbelés. En

dépit de cette politique barbare, l’esprit de résis-
tance des Algériens est resté inébranlable, en
témoignent les événements historiques qui ont
suivi cette grève, dont les manifestations du 11
décembre 1960 et d’autres. Grâce à un soutien
incommensurable exprimé par l’ensemble du
peuple algérien envers les dirigeants de la Révo-
lution nationale, la Cause algérienne a réussi à
remporter ses plus grandes victoires politiques
au niveau international, d’autant que le déclen-
chement de la grève a coïncidé avec la 11e ses-
sion de l’Assemblée générale des Nations
Unies, au cours de laquelle une résolution a été
adoptée, classant la Cause algérienne parmi les
questions auxquelles s’appliquent les principes
de la Charte des Nations Unies concernant le
droit à l’autodétermination.

S. N.

elle s’est teNue du 28 jaNvier au 4 février 1957

la grève des 8 jours, une étape charnière
dans l’histoire de la révolution

Ces consultations ont été décidées sur ins-
tructions du Président de la République,
M. Abdelmadjid Tebboune. Selon un

communiqué du ministère des Affaires étran-
gères et de la Communauté nationale à l’étran-
ger, «la Mission permanente d’Algérie auprès
des Nations-Unies a été instruite par le Président
de la République, M. Abdelmadjid Tebboune, de
demander une réunion du Conseil de sécurité
dans les plus brefs délais en vue de donner un
effet exécutoire au prononcé de la Cour interna-
tionale de Justice sur les mesures provisoires qui
s’imposent à l’occupation israélienne». A ce
propos, la même source avait indiqué que l’Al-
gérie a pris connaissance avec intérêt du pro-
noncé de la Cour Internationale de Justice (CIJ)
quant à la requête déposée par l’Afrique du Sud
contre le génocide commis par l’entité sioniste à
Ghaza, «ce qui témoigne de la justesse de l’ini-
tiative du président de la République, M. Abdel-
madjid Tebboune, premier Chef d’Etat à appeler
à une saisine massive des instances juridiction-
nelles internationales de la multiplicité des
crimes réprimés par le Droit international huma-
nitaire perpétrés par les forces d’occupation
israéliennes à Gaza». Pour l’Algérie, le pronon-
cé de la Cour Internationale de Justice annonce
le début de la fin de l’ère de l’impunité dont
l’occupation israélienne a longtemps tiré bénéfi-
ce pour donner libre cours à son oppression du
peuple palestinien et à la répression de l’en-
semble de ses droits légitimes.
L’Afrique du Sud a salué, pour sa part, la déci-
sion de la Cour internationale de justice, qu’elle
a qualifiée d’une «victoire décisive pour l’Etat
de droit international et une étape importante
dans la quête de justice pour le peuple palesti-
nien». La ministre sud-africaine des Affaires
étrangères, Naledi Pandor, a souligné hier, dans
des déclarations à la presse, que les mesures de
la Cour visaient à «prévenir le génocide» dans
l’enclave palestinienne.
Mme Pandor a dit: «Nous remercions les juges
de la Cour internationale de Justice d’avoir trai-
té cette affaire rapidement, compte tenue de la
situation d’urgence qui nécessite de protéger les

civils innocents en Palestine, de garantir que les
dommages qui leur sont causés cessent et que
les vies des gens soient sauvées, et le sauvetage
doit être assuré en protégeant les civils et en
empêchant qu’ils soient tués ou blessés».
Pour Mme Pandor, «le cessez-le-feu est une
condition préalable à la mise en œuvre de la
décision de la CIJ», et que l’entité sioniste «ne
peut pas continuer ses crimes contre les civils
palestiniens sans en assumer les conséquences».
Selon la diplomate sud-africaine, la décision de
la Cour «doit être lue attentivement, car il s’agit
de mesures préventives ou temporaires visant à
prévenir le génocide».
Selon Mme Pandor, si l’entité sioniste «adhère
au droit international, cela n’ouvrira pas la voie
à davantage de conflits dans le monde», appe-
lant la puissance occupante à «adhérer au droit
international», car, a-t-elle dit, ce n’est pas une
question entre l’Afrique du Sud et l’entité sio-
niste, «mais plutôt un problème mondial».
De son côté, le secrétaire général de l’Onu,
António Guterres, a déclaré que les décisions de
la CIJ étaient «contraignantes» pour toutes les
parties, après que la plus haute juridiction de
l’Onu a rendu une décision provisoire concer-
nant la bande de Gaza. Pour sa part, le président
de la Commission de l’Union africaine (UA),

Moussa Faki Mahamat, a salué hier la décision
de la Cour internationale de justice (CIJ). «La
décision confirme le respect du droit internatio-
nal et la nécessité (pour l’entité sioniste) de se
conformer impérativement à ses obligations en
vertu de la Convention sur le génocide», a décla-
ré Moussa Faki dans un communiqué diffusé sur
les réseaux sociaux. Il a ajouté que l’Union afri-
caine se félicitait des mesures ordonnées par la
Cour, à savoir que l’entité sioniste doit «prendre
toutes les mesures en son pouvoir» pour préve-
nir tout acte de génocide et «aucun dirigeant ne
doit faire de déclarations incitant au génocide».
Pour rappel, la plainte de 84 pages déposée par
l’Afrique du Sud est assortie d’une demande de
mesures d’urgence susceptibles d’ordonner la
fin de l’agression sioniste contre le territoire
palestinien, où plus de 26.000 Palestiniens sont
tombés en martyrs et plus de 64.000 autres ont
été blessés.
Dans son prononcé, la CIJ a ordonné à l’entité
sioniste de garantir en urgence, l’acheminement
des aides humanitaires sans obstacles au profit
des habitants de Gaza, de sanctionner les res-
ponsables sionistes incitant à des actes de géno-
cide et de cesser de cibler des civils et des infra-
structures de base.

Hachemi B.

aPrès la déCisioN de la Cij sur israël

l’algérie entame des consultations
au Conseil de sécurité

La diplomatie algérienne
en action. 

CommémoRAtIon
il y a 27 ans
disparaissait abdelhak
benhamouda
Les PARtICIPAnts à une Journée
d’études sur le syndicaliste martyr
Abdelhak Benhamouda ont salué, hier
à Alger, le parcours militant qui a
consacré sa vie à la défense des droits
des travailleurs et de l’unité nationale.
Lors de cette rencontre, organisée par
l’Union générale des travailleurs
algériens (UGTA) en coordination avec
l’Observatoire national de la société
civile, à l’occasion de la
commémoration du 27e année de
l’assassinat de l’ancien Secrétaire
général (SG) de l’UGTA, Abdelhak
Benhamouda (28 janvier 1997), les
intervenants ont unanimement salué
«le parcours syndical riche du défunt,
qui a consacré sa vie à faire entendre la
voix des travailleurs et à défendre leurs
droits en dépit des conditions difficiles
que traversait l’Algérie à l’époque».
Placée sous le thème «Chahid
Abdelhak Benhamouda... Parcours et
Sacrifice», cette Journée d’études a été
entamée par une allocution d’ouverture
du SG de l’UGTA, Amar Takdjout, qui
a livré un témoignage vivant sur le
défunt, connu pour «sa modestie, son
écoute attentive, sa capacité à négocier
et sa sagesse dans la résolution des
problèmes auxquels se heurtaient les
travailleurs à l’époque». A cette
occasion, le SG de l’UGTA a souligné
la nécessité de suivre le parcours du
défunt, qui a prôné «le dialogue et le
respect des divergences d’opinions».
De son côté, le professeur d’histoire
Mustapha Abid (université de M’sila) a
présenté un exposé sur le parcours
militant de feu Benhamouda, qu’il a
entamé dans l’enseignement avant de
se lancer dans l’action syndicale en
1972, jusqu’à son élection deux fois de
suite SG de l’UGTA. Dans le même
sillage, les compagnons du défunt ont
passé en revue les positions du
syndicaliste, notamment sa défense
acharnée de l’unité nationale, en
rappelant sa célèbre citation : «Nous
vivons par et pour cette patrie, pas
d’histoire, pas d’identité ni de
démocratie que dans le giron de cette
patrie». M. B.

La mission permanente de l’Algérie à New York a entamé hier les consultations en prélude à la réunion
du Conseil de sécurité concernant la décision de la Cour internationale de Justice (CIJ) sur le génocide

commis par l’entité sioniste à Gaza. Cette réunion, convoquée par l’Algérie, est prévue mercredi prochain.


